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Des résultats remarquables ont été obtenus. Grâce au soutien de dizaines 
de milliers de donateurs, de Marraines et de Parrains UNICEF et de sympathisants, 
de milliers d’acheteurs de cartes de vœux et de cadeaux, de centaines de 
bénévoles et de dizaines de partenaires issus du monde des entreprises. 

Toutes ces personnes soutiennent UNICEF Belgique dans son travail en faveur 
des enfants et des droits de l’enfant dans le monde et en Belgique. 

La survie, le développement, la protection et la participation des enfants - les 
quatre droits de base de chaque enfant  que l’on retrouve dans la Convention 
relative aux droits de l’enfant - ont reçu l’attention qu’ils méritaient au sein 
des activités développées par UNICEF Belgique en 2008. L’année dernière, 
nous avons mené avec succès une campagne destinée à venir en aide aux 
enfants souffrant de malnutrition. En tant qu’ambassadeur bénévole d’UNICEF 
Belgique,  Helmut Lotti a parrainé cette campagne; il a réussi à     générer 
beaucoup d’attention pour l’UNICEF dans les médias. La campagne fut un réel 
succès. Elle s’inscrivait dans le cadre plus large d’une campagne de quatre 
ans axée sur la survie des enfants, une priorité essentielle pour l’UNICEF au 
niveau mondial. 

En 2008, UNICEF Belgique a également mené diverses actions pour permettre 
aux enfants d’Afrique australe d’aller à l’école. Grâce  à la campagne « Des 
écoles pour l’Afrique » et à l’apport d’UNICEF Belgique et de ses nombreux 
partenaires,  des projets d’éducation intégrés ont vu le jour au Mozambique, 
au Malawi et en Afrique du Sud. Les élèves qui bénéfi cient de cours de qualité 
donnés dans un environnement sûr ont aussi accès à un réfectoire, des toilettes 
séparées pour fi lles et garçons, des lavabos, etc. 
Le Ministre fl amand de l’Education soutient les projets d’éducation de 
l’UNICEF au Malawi, au Mozambique et en Inde. La Direction générale pour  
la Coopération au Développement (DGCD), la Vlaams Agentschap voor 
Internationale Samenwerking (VAIS) et diverses villes et communes ont aussi 
soutenu nos activités en 2008.

UNICEF Belgique s’est également investi dans la protection des enfants. 
Il a notamment mené campagne contre l’enfermement de mineurs dans des 
centres fermés en Belgique. Un tribunal d’opinion, créé pour la circonstance, 
a condamné la Belgique de manière symbolique pour cette pratique qui a 
été abolie depuis. Remarquons que le tribunal d’opinion était constitué pour 
moitié d’un jury d’enfants coordonné par UNICEF Belgique dans le cadre du 
projet « What do you think ? ».

En 2008, grâce à nos partenaires, à nos sympathisants et à l’équipe dyna-
mique d’UNICEF Belgique, nous avons récolté suffi samment de fonds pour 
sauver la vie de plus de 300.000 enfants ! UNICEF Belgique remercie ses 
partenaires et ses sympathisants pour ce résultat et il espère pouvoir compter 
encore longtemps sur leur soutien. 

Le mot du Président 
et du Directeur général

Unissons-nous pour les enfants ! 
Ensemble nous avons sauvé 
300.000 vies d’enfants en 2008

Le rapport annuel d’UNICEF 
Belgique vous présente les 
activités que nous avons réalisées 
en 2008 pour améliorer le bien-
être des enfants dans le monde 
et pour promouvoir le respect 
des droits de chaque enfant. 

Yves Willemot

Christian Wiener

Yves Willemot
Directeur général                                                   

Christian Wiener
Président                                                   
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Le conseil d’administration 
en 2008

MEMBRES DU BUREAU ET DU CONSEIL D’ADMINISTRATION

PRÉSIDENT 

Monsieur Christian Wiener

VICE-PRÉSIDENTS 

Professeur Jacques Prignot
Monsieur Marc Van Boven
Professeur Dr Eugeen Verhellen 

AUTRES MEMBRES DU BUREAU 

Monsieur Eddy Boutmans
Madame Hilda Craeybeckx 

Madame Nathalie de ‘T Serclaes
Monsieur Claude Katz

MEMBRES DU CONSEIL D’ADMINISTRATION

ADMINISTRATEURS 

Madame Anne-Marie Bigonville 

Monsieur Jean Francis Claerhout
Madame Sabine de Bethune
Madame Christine Dumoulin
Monsieur Noël Dupon 

Professeur Dr Philippe Goyens 

Madame Ria Heremans - Van Elslande
Monsieur Jean-Louis Jeghers
Madame Isabelle Jortay
Monsieur René Larsimont 
Monsieur Michel Lejeune
Madame Anneli Prohaska (jusqu’au 4 mars 2008)

Monsieur René Van Den Bosch 

Monsieur Raymond Vanderwaeren
Monsieur Jean-Mary Vivier 

OBSERVATEURS - REPRÉSENTANTS DES GOUVERNEMENTS

Monsieur Jean-Claude Couvreur (jusqu’au 16 décembre 2008)

Monsieur Helmut Maraite (jusqu’au 30 septembre 2008)

Madame Johanna Schröder (depuis le 16 décembre 2008)

Monsieur Jan Vanhee  
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Février
La Coalition contre l’utilisation des 
enfants soldats lance la campagne             
« Mains Rouges » destinée à récolter 
un maximum d’ empreintes de 
mains trempées dans l’encre rouge. 
Un symbole pour dire « stop » à 
l’utilisation des enfants comme 
soldats.

Mars
Dans le cadre de la ”Journée 
Exposé”, des élèves de tout le pays 
sont devenus les “Héros d’un 
jour”. Ils ont donné des exposés 
sur la mortalité infantile.

Juin
Le jury des jeunes constituant       
le tribunal d’opinion symbolique   
rencontre le Premier Ministre
 Yves Leterme et la Ministre de      
la Migration Annemie Turtelboom. 
Leur verdict fut sans appel : 
”Arrêtez l’enfermement d’enfants 
dans des centres fermés pour 
étrangers !”. Leur demande était 
renforcée par près de 5.000 
signatures de jeunes qui partagent 
cette opinion.

2008 
en un coup d’œil

Août
Le tournoi de tennis 
d’Aartselaar fêtait l’année 
dernière sa 30e édition. 
En 30 ans, cet événement 
sportif organisé par les 
bénévoles d’Aartselaar a 
permis de récolter plus de 
600.000 euros en faveur 
de projets de l’UNICEF. © UNICEF Belgique

© UNICEF Belgique

© UNICEF Belgique

© UNICEF Belgique
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Septembre
Lancement de la campagne   
« Une bonne nutrition, la clé 
d’un bon départ dans la vie » 
avec le concert « Stars of 
Europe » réunissant une 
pléiade de vedettes 
européennes aux pieds de 
l’Atomium, à Bruxelles. Le 
concert fut retransmis en 
direct par la RTBF et la VRT.

Octobre
Un peu plus de 200 « Marraines et 
Parrains de l’UNICEF » ont été 
accueillis dans le cadre du Festival 
international du Film de Gand.

Novembre
A l’occasion de la « Journée du 
Changement »  (20 novembre) qui 
coïncide avec la Journée des 
droits de l’enfant, l’UNICEF invite 
toutes les écoles de Belgique à 
changer la vie à l’école pendant 
une journée et à réclamer une plus 
grande attention pour les droits de 
l’enfant.

Décembre
Dans le cadre de la Journée mondiale du SIDA, 
S.A.R la Princesse Mathilde s’est rendue en tant 
que Représentante Spéciale pour l’UNICEF et 
ONUSIDA pour les enfants et le SIDA au Sénégal 
pour participer à la Conférence internationale 
ICASA. Elle a ensuite visité des programmes de 
lutte contre le VIH/SIDA menés par l’UNICEF.

© Olivier Polet

© UNICEF Belgique/ Kris Pannecoucke

© UNICEF Belgique

© UNICEF Belgique/ Rudi Decort
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Les résultats fi nanciers

Recettes d’UNICEF Belgique en 2008

En 2008, les recettes d’UNICEF Belgique se sont élevées à 12.661.369,53 € en fonds propres, à 3.018.638,86 € en fi nancement public et à 
209.547,15 € en recettes diverses. Les recettes issues des fonds propres proviennent principalement d’activités de récoltes de fonds (dons et 
legs) et de la vente de cartes de vœux et de produits. Le fi nancement public recouvre des subsides des autorités fédérales dont la DGCD et des 
Communautés française et fl amande. 
Les autres recettes proviennent d’intérêts et de diverses récupérations.

Répartition des recettes du secteur des particuliers et des autorités par origine

Répartition des recettes du secteur des particuliers par origine

UNICEF Belgique développe de nombreuses activités pour informer le public belge sur les programmes de l’UNICEF en faveur du bien-être des 
enfants et du respect de leurs droits. Ces activités visent également à récolter des fonds. Il s’agit d’appels aux dons (publipostages), d’annonces, 
de la vente de cartes de vœux et de produits UNICEF, de sponsoring, de successions, de recettes d’événements, etc. 

En 2008, la plupart des fonds provenaient de campagnes, de legs et de la vente des cartes de vœux et de produits. Ces activités totalisent à elles 
seules plus de 80 % des recettes totales d’UNICEF Belgique. Les recettes émanant des autorités belges représentent 19 %.

Autorités AutresParticuliers et entreprises
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© UNICEF Belgique

Recettes d’UNICEF Belgique 2008

Dons

Legs

Vente de produits et cartes de vœux

Subsides des programmes internationaux - aide d’urgence

Subsides des programmes internationaux

Subsides plaidoyer et formation à la citoyenneté mondiale (programmes en Belgique)

  

Intérêts et recettes diverses 

Recettes totales

Recettes d’UNICEF Belgique

7 231 589,87 €

1 695 787,36 €

2 164 932,40 €

225 000,00 €

-

379 643,29 €

11 696 952,92 €

104 479,53 €

104 479,53 €

11 801 432,45 €

8 038 079,63 €

2 795 452,67 €

1 827 837,23 €

 350 045,00 €

2 153 248,10 €

515 345,76 €

15 680 008,39 €

209 547,15 €

209 547,15 €

15 889 555,54 €

2007 2008

50%

18%

12%

1%

3%

16%

Dons
Legs
Vente de produits et cartes de vœux
Intérêts et recettes diverses
Subsides plaidoyer et formation à la citoyenneté mondiale (Programmes en Belgique)
Subsides (programmes internationaux)
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Répartition des dépenses pour les programmes d’UNICEF Belgique en 2008 (Transfert aux programmes en euros).

 
 

Programmes généraux de l’UNICEF dans les pays en développement 
(Survie, éducation, VIH/SIDA, protection, et plaidoyer) 

Programmes spécifi ques d’UNICEF Belgique 

Education - République démocratique du Congo: un enseignement primaire de qualité

Education - Ethiopie: un enseignement primaire de qualité

Education - Général: accès et qualité de l’enseignement primaire

Education - Ethiopie: accès et qualité de l’enseignement primaire

Education - Inde: la qualité de l’enseignement et l’accès à l’école primaire pour les fi lles et les minorités ethniques en Orissa

Education - Malawi: ”Ecoles amies des enfants”

Education - Malawi: Ecoles amies des enfants

Education - Mozambique: ”Ecoles amies des enfants”

Education - Mozambique: Ecoles amies des enfants dans le district de Changara

Education - Afrique du Sud: ”Ecoles amies des enfants”

Education - Amérique latine: accès à l’éducation primaire

Education - Brésil: accès à l’éducation primaire

Education - Albanie: accès à l’éducation primaire

Protection - Bulgarie: intervention pour les enfants porteurs de handicap dans l’institution de Mogilino

Protection - Laos: protéger les enfants lao de la violence, l’exploitation et les abus

Protection - Moldavie: éviter la séparation des enfants de leur environnement familial

Survie - Bolivie: la survie des enfants de moins de 5 ans

Survie - Burundi: promouvoir les soins nutritionnels thérapeutiques communautaires dans la province de Gitega

Survie - République démocratique du Congo: renforcer la survie des enfants de moins de 5 ans a Kitenge et Moba au Katanga

Survie - République démocratique du Congo: éliminer le tétanos maternel et néonatal

Survie - Kenya: la survie des enfants de moins de 5 ans dans le district de Kilifi 

Survie - Niger: améliorer l’accès à l’eau dans la région de Tchintabaraden

Survie - Sierra Leone: des services essentiels pour la survie des enfants et des mamans dans le district de Pujehun

VIH/SIDA - Burundi: prévenir la transmission du VIH/Sida de la mère à l’enfant dans la province de Gitega

VIH/SIDA - Afrique du Sud: prévenir le VIH/Sida
 

Opérations d’urgence
 

Urgence - Bangladesh: de l’eau, de l’hygiène et de l’assainissement pour les victimes du cyclone Sidr

Urgence - Chine: aide d’urgence pour les victimes du tremblement de terre au Sichuan

Urgence - République démocratique du Congo: aide d’urgence pour les victimes des violences au Nord Kivu

Urgence - Indonésie: aide aux victimes du tsunami

Urgence - Madagascar: aide médicale et nutritionnelle pour les victimes des cyclones Ivan et Fame

Urgence - Birmanie: protection des enfants victimes du cyclone Nargis

Urgence - Soudan: aide d’urgence pour les populations du Darfour
 

Transfert aux programmes internationaux de l’UNICEF

Programmes internationaux (encadrement et suivi)

Total programmes internationaux

Plaidoyer & formation à la citoyenneté mondiale

Total programmes belges

Total pour les enfants dans le monde

 

 
 
 

6 288 711,72 €
 

4 581 000,15 €
 

 200 000,00 €

 62 152,00 €

 80 077,00 €

  119 382,00 €

 550 084,86 €

 128 250,00 €

 555 878,65 €

 201 375,00 €

 975 209,64 €

 16 450,00 €

 2 444,00 €

 91 936,00 €

 123 112,00 €

 10 000,00 €

 180 740,00 €

 200 000,00 €

 190 170,00 €

 100 000,00 €

 200 000,00 €

 41 604,00 €

 9 375,00 €

 179 650,00 €

 203 110,00 €

 100 000,00 €

 60 000,00 €

 
 785 892,00 €

 45 022,00 €

 10 000,00 €

 200 000,00 €

 13 050,00 €

 145 909,00 €

 228 523,00 €

 143 388,00 €

 
 11 655 603,87 €

 103 181,43 €

 11 758 785,30 €

  1 319 768,10 €

 1 319 768,10 €

 13 078 553,40 €
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Dépenses d’UNICEF Belgique 2008

Programmes dans le Sud

 Programmes dans le Sud - Financement

 Programmes dans le Sud - Encadrement et suivi

  

Programmes en Belgique - Plaidoyer et Formation à la citoyenneté mondiale

  

Récolte de fonds

Mobilisation sociale

Coût des cartes de vœux et produits

Administration

  

Dépenses totales

Dépenses d’UNICEF Belgique

5 811 745,85 €

5 700 366,94 €

111 378,91 €

1 611 407,52 €

7 423 153,37 €

2 485 815,44 €

208 968,19 €

1 081 796,07 €

601 699,38 €

4 378 279,08 €

11 801 432,45 €

11 758 785,30 €

11 655 603,87 €

103 181,43 €

1 319 768,10 €

13 078 553,40 €

1 532 160,49 €

203 577,08 €

671 252,68 €

404 011,89 €

2 811 002,14 €

15 889 555,54 €

2007 2008

Les fonds affectés, les récupérations et les compensations sont comptabilisés dans les recettes 
et dépenses.

0,00 €

2 000 000,00 €

4 000 000,00 €

6 000 000,00 €

8 000 000,00 €

10 000 000,00 €

12 000 000,00 €

14 000 000,00 €

16 000 000,00 €

18 000 000,00 €

20 000 000,00 €

1965 1970 1975 1980 1985 1990 1995 2000 2001 2002 2003 2004 2005 200820072006

Evolution des contributions d’UNICEF Belgique aux programmes de l’UNICEF dans les pays du Sud 

Récolte de fonds
Mobilisation sociale
Coût des cartes de voeux et produits

Administration

3%4%1%
10%

82%

8%

74%

Programmes pour les enfants (Programmes en Belgique et Programmes dans le Sud)+
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Les campagnes 
d’UNICEF Belgique

Sauvons 4 millions de bébés -

Une bonne nutrition, la clé d’un bon départ 

dans la vie

La Campagne « Sauvons 4 millions de bébés » 
qu’UNICEF Belgique a lancée en 2007 pour 
une durée de quatre ans demande une 
attention spéciale pour la survie des 
enfants. La campagne de 2008 mettait 
l’accent sur le thème de la malnutrition. 
Elle a reçu le soutien de la DGCD et 
d’Helmut Lotti ambassadeur bénévole 
d’UNICEF Belgique. Le chanteur a effectué 
un voyage au Burundi afi n de visiter des 
programmes de l’UNICEF sur le terrain et de 
témoigner de la situation diffi cile des enfants. 

La clé d’un bon départ 
dans la vie

L’alimentation d’un bébé est déterminante 
pour son évolution et sa croissance. Tout 
commence dans le ventre de la maman 
dont l’alimentation infl uence le développe-
ment du fœtus. A la naissance, c’est le lait 
maternel qui devient vital car il contient 
tous les nutriments essentiels dont le 
nouveau-né a besoin. Lorsque l’enfant est 
plus âgé, il lui faut alors des repas équilibrés 
composés de vitamines, d’oligoéléments, 
de graisses et de protéines pour devenir un 
adulte en bonne santé.

Mais il n’est pas facile de bien se nourrir 
partout sur notre planète. Au début de 
2008, la communauté internationale a tiré 
la sonnette d’alarme pour dénoncer les 
conséquences néfastes de l’augmentation 
du prix des denrées de base. Si rien n’est 
fait, les efforts de développement entrepris 
par les pays pauvres au cours des cinq ou 
dix dernières années risquent en effet 
d’être réduits à néant. De tels problèmes 
peuvent provoquer des crises humanitaires 
mais aussi générer une instabilité 
politique mondiale. 

148 millions d’enfants vivant dans des 
pays en développement souffrent de 
malnutrition. Chaque année, trois millions 
d’entre eux en meurent. 

Plus de la moitié des enfants qui décèdent 
chaque année avant leur cinquième 
anniversaire vivent en Afrique, où la 
malnutrition constitue l’une des principales 
causes de décès. Dans le cadre de sa 
campagne « Sauvons 4 millions de bébés », 
UNICEF Belgique a demandé au grand 
public de soutenir trois pays africains :
le Burundi, la République démocratique 
du Congo et la Sierra Leone. 

Plumpy’ Nut ®

L’UNICEF dénonce certaines situations 
alarmantes mais il apporte aussi des 
solutions et travaille le plus souvent 
selon une approche intégrée. 

Donner les bonnes informations sur la 
nutrition est très important. L’UNICEF 
commence son travail d’information 
auprès des femmes enceintes et il veille 

à ce qu’elles reçoivent des suppléments 
alimentaires comme de la vitamine A et du 
fer. L’UNICEF distribue ainsi chaque année 
près de 500 millions de capsules de 
vitamine A. 

Les enfants reçoivent les capsules de 
rétinol lors des campagnes de vaccination. 
Elles permettent de sauver chaque année 
la vie de 300.000 enfants. Durant les 
situations d’urgence, l’UNICEF distribue 
immédiatement des suppléments alimen-
taires.

Outre ces mesures générales, 
il existe aussi des interventions plus 
directes qui peuvent rapidement améliorer 

le statut nutritionnel des enfants. 
Ce sont, par exemple, l’allaitement 
maternel et le contrôle de la 
croissance. 
L’UNICEF soutient aussi les 
centres de nutrition thérapeutique 
où les enfants qui souffrent de 
malnutrition grave peuvent 
reprendre des forces. Il distribue, 
par exemple, une pâte spéciale à 
base d’arachides, appelée 
«Plumpy’Nut ®». Cette pâte 
contient entre autres du fer, du 
calcium, du zinc, de l’iode, de 
l’acide folique, de la vitamine A, 
plusieurs vitamines B, de la 
vitamine C, D, E et K. 

Le Plumpy’Nut® est emballé dans une 
feuille d’aluminium résistante, permettant 
à l’enfant de sucer la pâte. Environ trois 
quarts des enfants gravement sous-alimentés 
peuvent être traités à la maison grâce à ce 
traitement nutritionnel prêt à l’emploi. 
D’habitude, ces enfants suivent un 
traitement à l’hôpital ou dans un centre 
d’alimentation spécial. 
Le Plumpy’Nut® a occupé une place 
centrale dans la campagne d’UNICEF 
Belgique. 
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Helmut Lotti se rend au Burundi

Le tissu social et économique du Burundi 
a terriblement souffert d’une guerre civile 
de plusieurs années.  Le processus de 
reconstruction est en cours mais il reste 
précaire. Les indicateurs socio-économi-
ques sont toujours faibles. L’espérance de 
vie ne dépasse pas les 44 ans. Pour 1.000 
naissances vivantes, 181 enfants n’attein-
dront jamais leur cinquième anniversaire 
en raison notamment du VIH/SIDA, de la 
malaria et de la malnutrition. L’UNICEF 
collabore avec les autorités burundaises 
et les organisations locales afi n d’enrayer 
la transmission du VIH/SIDA de la mère à 
l’enfant et de traiter les problèmes de 
malnutrition. C’est ainsi, par exemple, 
qu’il forme des agents de santé aux soins 
pédiatriques, distribue des médicaments 
et du matériel médical aux centres de 
santé, mobilise les communautés et met à 
disposition des aliments thérapeutiques. 

Au Burundi, j’ai été témoin de l’effi cacité de 
l’UNICEF. En Belgique, nous nous plaignons 
souvent pour peu de choses mais nous 
devrions plutôt prendre conscience de 
notre bonheur de vivre dans un pays où 
tout le monde a accès à l’eau potable, à 
l’électricité, à l’alimentation, aux soins de 
santé et à l’enseignement. Le monde 
dispose des moyens, de la connaissance 
et de la technologie nécessaires pour 

permettre à plus d’enfants de devenir des 
adultes heureux et en bonne santé, qui 
contribuent au développement 
de leur société. Ce qui manque 
le plus souvent, c’est la volonté 
de mettre réellement ces moyens en 
œuvre. Avec le soutien nécessaire, 
l’UNICEF peut faire la différence et sauver 
des milliers d’enfants de la malnutrition, 
…

Helmut Lotti,
Ambassadeur bénévole 
d’UNICEF Belgique
Parrain de la campagne 
« Une bonne nutrition,                                  
la clé d’un bon départ 
dans la vie »

La campagne d’UNICEF Belgique a pu 
compter sur le soutien du public et des 
médias. Elle comportait des activités très 
diverses : événements, mailings, actions 
médiatiques (coproductions, travail 
rédactionnel et campagne média), actions 
dans les écoles, collaborations avec les 
entreprises, …

Le concert « Stars of Europe », initiative 
conjointe de la Région de Bruxelles-Capi-
tale, de la RTBF et de VRT 1, a lancé la 
campagne en fanfare le 19 septembre 
2008. Le concert, entièrement placé sous 

le signe de l’UNICEF et de la survie des 
enfants, réunissait une pléiade d’artistes 
européens aux pieds de l’Atomium, à 
Bruxelles. Accompagnés par l’orchestre 
symphonique « Il Novecento », Helmut 
Lotti, Salvatore Adamo, Kate Ryan, 
Sharleen Spiteri,  Air Traffi c, Nile Rodgers, 
Robyn, Thomas Dutronc, OMD, Teatro, 
Starsailer et Garou ont donné le meilleur 
d’eux-mêmes lors d’un show live auquel 
ont assisté plus de 20.000 personnes à 
Bruxelles. Le concert fut retransmis sur 
différentes télévisions belges mais aussi 
européennes voire extra-européennes. 

En lançant la campagne « Une bonne 
nutrition, la clé d’un bon départ dans la 
vie », UNICEF Belgique souhaitait récolter 
400.000 euros pour des actions de 
l’UNICEF au Burundi, en République 
démocratique du Congo et en Sierra 
Leone. Cet objectif a été dépassé. 

Grâce aux  515.936 euros que l’UNICEF a 
reçus de ses donateurs, nous avons sauvé 
10.529 bébés de malnutrition en leur 
procurant l’équivalent d’un kit alimentaire. 
Ce kit symbolique contenait une balance, 
des bandelettes graduées (pour mesurer 
la circonférence du bras d’un enfant), des 
sachets d’aliments thérapeutiques, de la 
vitamine A et des sels de réhydratation 

orale.

Merci à tous 
pour votre 
soutien !

Helmut Lotti, le parrain de la campagne, s’est rendu au Burundi en septembre 2008 afi n de visiter des programmes de 
l’UNICEF destinés à combattre la malnutrition. 

© UNICEF/Nicole Andrea
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La priorité donnée par l’UNICEF à la survie 
et au développement du jeune enfant se 
traduit nettement dans les chiffres : plus 
de 50% du montant total des dépenses y 
sont consacrés. Ensuite viennent d’autres 
thèmes fondamentaux comme l’éducation 
et la protection.

L’ Afrique subsaharienne et l’Asie concen-
trent 80% des dépenses de l’organisation, 
refl étant de cette manière la situation 
diffi cile des enfants sur ces continents et 
l’importance de leurs besoins.

Introduction
En 2008, l’UNICEF a dépensé 2.808 millions de dollars US pour ses actions dans plus de 150 pays. 
Le gouvernement fédéral belge a soutenu ce travail à hauteur de 10,2 millions de dollars US. 
Le public, les entreprises, les entités fédérées et les pouvoirs régionaux belges représentent quant à eux 15,8 millions de dollars US (taux de 
change moyen en 2008 : 1 dollar US  = 0,7377 euros).

L’UNICEF 
et les droits 
de l’enfant 
dans le monde

© UNICEF/Josh Estey
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1. Promouvoir la survie 
et le développement du 
jeune enfant
Les progrès dans la lutte contre la mortalité 
infantile sont remarquables puisque 
celle-ci a été réduite de 60% dans le 
monde depuis les années 60. On ne peut 
cependant pas crier victoire puisqu’il reste 
9,2 millions d’enfants de moins de 5 ans qui 
meurent chaque année dans le monde, 
dont 6 millions sont victimes de maladies 
évitables. 

On estime que grâce à la vaccination, 2,5 
millions d’enfants ont été sauvés de 
maladies mortelles et de handicaps. 
Malheureusement, plus de 27 millions 

d’enfants ne sont pas encore complètement 

vaccinés. Vacciner est une priorité dans 
les interventions de l’UNICEF. En 2008, 
en Bolivie par exemple, l’UNICEF a 
développé avec le Ministère de la Santé 
une stratégie de formation des agents de 
santé et de brigades médicales mobiles 
pour  vacciner les enfants des zones les 
plus reculées du pays.

Outre une bonne prise en charge des 
maladies et des cas de malnutrition des 
enfants par les structures de santé, on sait 
que 40 % des décès d’enfants pourraient 
être évités si les enfants étaient mieux 
pris en mains au sein de leur propre 
famille. Dans cette perspective, l’UNICEF 
lance des actions à faible coût dans le
monde entier afi n de sensibiliser les 
populations à des thèmes simples et 

importants tels que l’allaitement maternel, 
la diversifi cation de l’alimentation après 
six mois, le lavage des mains, l’utilisation 
de moustiquaires imprégnées d’insecti-
cide, etc. 

Il est prouvé que ces changements de 
comportements ont un impact 
important sur la vie et le bien-être des 
enfants. En République démocratique du 
Congo, par exemple, dès que les zones de 
confl it sont accessibles, l’UNICEF y 
soutient le travail des postes de santé et 
des communautés pour la distribution de 
moustiquaires, de vitamines A ainsi que 
pour le traitement des infections respira-
toires, de la malaria et de la malnutrition.
Pour être en bonne santé, les jeunes 
enfants ont également besoin d’eau 
salubre, d’un assainissement adéquat et 
d’une bonne hygiène. L’UNICEF a développé 
en 2008 des programmes dans ce secteur 
dans quelque 100 pays, principalement par 
le soutien aux services d’approvisionne-
ment en eau et d’assainissement, aux 
écoles et aux communautés. La mortalité 
infantile est la meilleure manière de 
mesurer les chances qu’ont les pays 
d’atteindre les Objectifs du Millénaire 
pour le Développement. Ces objectifs sont 
au cœur des activités de l’UNICEF 
puisqu’ils concernent tous directement 
et indirectement l’enfant et qu’ils permet-
tront d’assurer la survie et le bien-être 
des enfants.

Faits et chiffres :

• Nombre de décès d’enfants de moins de 5 ans dans le monde : 9,2 millions
• Taux de mortalité des moins de 5 ans dans les pays industrialisés : 6 pour 1.000
• Taux de mortalité des moins de 5 ans en Afrique sub-saharienne : 148 pour 1.000
• Principales causes de décès des enfants (plus importantes que le SIDA, le paludisme et la rougeole réunis) :    la pneumonie et la diarrhée
• Nombre d’enfants de moins de 5 ans souffrant d’insuffi sance pondérale dans les pays en développement : 143 millions
• Nombre d’enfants de moins de 5 ans sans accès à de l’eau potable : 114 millions

Actions et résultats :

Les interventions de l’UNICEF pour lutter 
contre la mortalité des enfants de moins 
de cinq ans ont absorbé la moitié de ses 
ressources fi nancières de l’UNICEF en 
2008 (1.418 millions de dollars US). 
Ces actions se sont déroulées dans le 
monde entier, permettant d’obtenir des 
résultats importants. En Afrique, de 2000 à 
2006, le nombre de décès causés par la 
rougeole a diminué de 90% et 73% des 
enfants ont reçu les 3 doses du vaccin contre 
le tétanos, la diphtérie et la coqueluche. 
10.000 villages d’Asie du Sud ont également 
abandonné les pratiques de défécation en 
plein air grâce à la construction de 15 
millions de latrines. 

Les dons du public belge ont soutenu des 
actions spécifi ques dans d’autres pays 
également. 

En voici quelques exemples :  

•  Bolivie : la formation de 459 agents de 
santé et puéricultrices dans 21 munici-
palités indigènes a garanti la vaccina-
tion, le suivi de la croissance, l’allaite-
ment maternel et l’alimentation 
diversifi ée dès 6 mois ainsi que 
l’hygiène et l’éveil éducatif de 11.934 
enfants. Une réelle amélioration du 
bien-être et du futur de ces enfants !

•  Burundi : 5.040 enfants souffrant de 
malnutrition modérée et sévère ont 
été traités à Gitega grâce à la 
formation du personnel de santé et de 
l’approvisionnement en lait thérapeu-
tique.

•  République démocratique du Congo : 
les 42 centres de santé de Moba et de 
Kitenge au Katanga ont été équipés en 
médicaments essentiels, kits pour 

l’accouchement et moustiquaires 
pour suivre et soigner les futures 
mamans et les enfants de moins de 5 
ans. 

•  Sierra Leone : la semaine nationale de 
la santé de la maman et de l’enfant 
s’est déroulée en novembre et a 
permis à 800.000 enfants et 1.200.000 
de femmes de recevoir des mousti-
quaires, des vaccins contre le tétanos, 
un déparasitage, de la vitamine A et 
des message éducatifs sur la

 santé, l’hygiène et la nutrition.

© UNICEF/Pierre Holtz
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•  Niger : le soutien du Rotary Belgique a 
permis la réhabilitation de 13 puits 
cimentés dans la région de Tchintaba-
raden servant 18.900 personnes dont 
9.600 femmes et 3.960 enfants de 
moins de 5 ans ainsi que la formation 
des comités villageois de gestion. Le 
travail est encore en cours pour 30 
puits dans la zone, pour l’éducation 
scolaire à l’hygiène et pour la construc-
tion de latrines dans les écoles.

•  Kenya : l’amélioration de la chaîne du 
froid pour la conservation des vaccins a 
permis de doubler la couverture 
vaccinale des futures mamans et des 
enfants dans la région côtière de Kilifi .

2. Chaque enfant a droit
à l’éducation
93 millions d’enfants n’ont pas accès à 
l’école. Plus de la moitié sont des fi llettes. 
Elles ne pourront jamais atteindre leur 
potentiel complet et seront plus facilement 
victimes de la pauvreté, de l’exploitation 
ou du VIH/SIDA. Lorsque les fi lles vont à 
l’école, c’est toute leur communauté qui 
peut en retirer des avantages. 
Et puis, une maman qui a reçu une 
éducation voudra que ses enfants en 
reçoivent une également.

Les enfants ratent l’école pour de 
nombreuses raisons. Beaucoup de fi lles 
en sont privées parce que leurs parents 
trouvent l’école inutile ou parce qu’ils 
pensent que leur fi lle n’y est pas en 
sécurité. De nombreuses fi lles doivent 
aussi participer aux tâches ménagères. 
La tradition veut que ce soient elles qui 
aillent chercher l’eau, par exemple. 
Lorsque le point d’eau le plus proche se 
trouve très loin de leur habitation, elles 
perdent parfois plusieurs heures à 
effectuer cette corvée et elles n’ont plus le 
temps d’aller à l’école. Parfois les enfants 
abandonnent les cours de leur propre 
initiative parce qu’il n’y a pas assez 
d’enseignants ou parce que la qualité de 
l’enseignement est médiocre. Au Malawi, 
par exemple,  il y a environ 1 instituteur 
pour 107 enfants. Les enseignants y sont 
rarement suffi samment formés pour 
donner cours à des groupes d’élèves 
aussi importants.

Nous travaillons pour améliorer et 
augmenter les chances d’éducation de 
tous les enfants. Ce travail repose sur une 
approche intégrale. Il faut bien sûr des 

écoles, du matériel scolaire, des fournitu-
res et des enseignants formés pour 
augmenter la qualité de l’enseignement. 
Mais il faut plus que cela. Nous veillons 
aussi à ce que les parents et toute la 
communauté soient impliqués dansl’orga-
nisation et la gestion de l’école afi n que 
celle-ci soit un lieu d’étude sûr et un cadre 
d’épanouissement pour l’enfant. Nous 
accordons une attention spéciale à 
l’hygiène et à de bonnes installations sani-
taires et nous mettons tout en œuvre pour 
que les écoles disposent d’eau potable. 
Les programmes d’éducation de l’UNICEF 
s’adressent donc à tous les enfants, y 
compris les orphelins et les enfants qui 
ne sont pas enregistrés à l’état civil, par 
exemple, ou les enfants victimes de
confl its armés ou de catastrophes 
naturelles.

L’UNICEF travaille de manière structurelle 
et en collaboration avec les autorités en 
vue d’améliorer tout le réseau d’enseigne-
ment.

 Education

Santé Protection

Eau et 
sanitaires

Implication de la 
communauté

© UNICEF Burundi
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Actions et résultats :

En 2007, 93 millions d’enfants n’allaient 
pas à l’école pour 115 millions en 2002. 
Cette tendance est encourageante mais il 
reste encore tellement à accomplir. Il est 
très important, ainsi de surveiller la qualité 
de l’enseignement lorsque l’on veut 
envoyer davantage d’enfants à l’école. 
L’UNICEF y veille dans tous les pays où il 
est présent. Voici quelques exemples de 
programmes qui ont été rendus possibles 
grâce aux fonds récoltés en Belgique 
auprès du grand public, des autorités et 
des entreprises :  

•  Ecoles “amies des enfants” au Mozam-
bique et au Malawi : dans ces deux pays 
africains, il y a un manque énorme en 
écoles et en enseignants. Afi n de 
garantir le droit de chaque enfant à une 
éducation de qualité, l’UNICEF a mené, 
par exemple, quelques-unes des 
activités suivantes : formation d’ensei-
gnants, distribution de matériel scolaire, 
construction ou réaménagement 
d’écoles avec des installations sanitaires 
séparées pour les fi lles et les garçons, 
création de conseils de parents, etc.

•  Afrique du Sud : l’enseignement est 
souvent de qualité médiocre et 
beaucoup d’enfants de certaines 
régions n’ont pas accès à l’école. Il 
s’agit surtout d’enfants de milieux 

défavorisés ou d’orphelins du SIDA. 
Pour y remédier, l’UNICEF privilégie 
la formation des enseignants, 
l’encadrement des enfants et des 
jeunes au sein de « clubs d’éducation », 
etc. 

•  Education de qualité pour des fi llettes 
issues de minorités ethniques en  Inde : 
dans l’état d’Orissa vivent de nombreux 
groupes ethniques démunis. Les enfants 
parlent des dialectes très différents et 
doivent surmonter bien des obstacles 
pour pouvoir aller à l’école. Avec le 
soutien du gouvernement fl amand et de 
l’UNICEF, les élèves ont bénéfi cié de 
matériel didactique, des enseignants ont 
été formés, le matériel scolaire a été 
adapté pour augmenter la participation 
des enfants, etc.

•  Ethiopie: des centres d’enseignement 
primaire alternatifs permettent 
désormais aux enfants exclus de 
l’enseignement traditionnel de 
bénéfi cier d’une éducation de qualité.

•  Brésil: pour améliorer la qualité de 
l’éducation et pour faciliter l’intégra-
tion des enfants de la région de 
l’Amazone, l’UNICEF a formé des 
enseignants et des responsables 
locaux.

•  Albanie: l’ambitieux programme 
‘Albania Reads!’ (”L’ Albanie lit”) 

encourage les enfants à lire davan-
tage par la mise à disposition de 
livres de lecture adaptés et de classes 
de lecture complémentaires.

•  République démocratique du Congo : 
Des fournitures scolaires ont été 
distribuées aux élèves de deuxième 
primaire au Kasaï Oriental.

Faits & chiffres :

• Analphabétisme chez les jeunes  (15-24 ans)1 : 25% garçons et 35% fi lles
• Taux de fréquentation dans le primaire2 : 79% garçons et 74% fi lles
• Nombre d’élèves par instituteur en Inde (Etat d’Orissa) : 30
• Nombre d’élèves par instituteur au Mozambique : 74
• Nombre d’élèves par instituteur au Malawi : 107

1 Chiffres pour les pays les moins développés
 (‘La situation des enfants dans le monde 2009’)

2 Idem
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3. Protéger les enfants 
contre les abus et 
la violence
300 millions d’enfants dans le monde sont 
soumis à la violence, à l’exploitation et à 
des abus incluant les pires formes de 
travail infantile, des pratiques comme les 
mutilations génitales et le mariage 
précoce et les conséquences des confl its 
armés. Ces abus se passent le plus 
souvent au domicile, à école et dans les 
communautés.

L’UNICEF soutient la création d’un             
« environnement protecteur » qui place 
les barrières nécessaires autour des 
enfants pour les protéger contre l’exploi-
tation et la violence. Les systèmes 
nationaux de protection de l’enfance et de 
la jeunesse, des pratiques de protection et 
d’assistance sociale ainsi que le suivi des 
données sur l’enfance sont parmi les 
éléments qui garantissent la mise en place 
de cet environnement protecteur.

Les programmes de protection sur le 
terrain renforcent également l’appui à 
certains groupes d’enfants qui sont 
particulièrement vulnérables face à 
l’exploitation et la violence : les enfants 
vivant sans leurs parents, les enfants en 
confl it avec la loi, les enfants vivant dans 
des zones de confl it armé, les enfants 
porteurs d’un handicap, les enfants 
non-enregistrés à la naissance, les fi lles 
mariées très jeunes, les enfants des 
minorités, les migrants,..

Faits et chiffres :

• Nombre d’enfants de 5 à 14 ans qui travaillent dans le monde : 158 millions
• Pires formes de travail des enfants : esclavage, traite, servitude pour dettes, travail forcé, recrutement dans les forces armées
• Nombre estimatif d’enfants enrôlés dans les forces armées dans le monde : 250.000
• Nombre d’enfants déplacés dans leur pays en raison d’un confl it armé : 8,8 millions
• Nombre estimatif de naissances non-enregistrées dans les pays en développement : 51 millions
• Nombre d’enfants pris au piège de l’industrie du sexe : 2 millions
• Revenu annuel généré par la traite des êtres humains : 9,5 milliards de dollars US
• Nombre de fi lles et de femmes en vie qui ont subi des mutilations génitales : 70 millions
• Nombre de femmes de 20 à 24 ans en Asie du Sud qui ont été mariées avant 18 ans : 31 millions.

© UNICEF/Bruno Brioni
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Actions et résultats :

L’UNICEF a forgé des alliances avec 
d’autres institutions des Nations Unies, 
des donateurs, des organisations 
non-gouvernementales et la société 
civile pour renforcer l’environnement 
protecteur des enfants. Ensemble, ils 
s’efforcent de : 

•  persuader les gouvernements de   
prendre des engagements en faveur des 
enfants; 

•  promouvoir une législation axée sur 
l’enfant; 

•  fournir des services directs;
•  remettre en cause les attitudes et 

coutumes qui nuisent aux femmes et 
aux enfants; 

•  surveiller et de dénoncer les violations 
des droits de l’enfant; 

•  aider les jeunes à acquérir des connais-
sances pratiques; 

•  encourager leur participation et les 
débats.

Les progrès dans le domaine de la 
protection sont nombreux et variés étant 
donné l’amplitude des défi s. Les processus 
de démobilisation et de réinsertion des 
enfants soldats de différents pays ont, 
par exemple, exigé beaucoup d’attention 
de la part de l’UNICEF, des gouvernements 
et de ses partenaires. Au Burundi, après 
de longues négociations, 200 enfants ont 
été démobilisés en mai 2008 d’un groupe 
rebelle dissident du Palipehutu-FNL. Ils ont 
été pris en charge pour leur réinsertion 
dans les communautés. En Indonésie, le 
système de protection de l’enfance de la 
région de Banda Aceh, particulièrement 
touchée par le tsunami, a été réorganisé 
pour veiller de manière intégrée aux 
problèmes des enfants à risque dans la 
zone. En Afghanistan, un réseau d’action 
pour la protection de l’enfant a établi dans 
26 des 34 provinces du pays un système 
de suivi et d’assistance pour constater et 
rapporter les violations des droits de 
l’enfant, ainsi que pour proposer des 
solutions. 

Les fonds du public belge ont également 
permis d’autres activités spécifi ques :
  
•  Moldavie : en un an, le nombre 

d’enfants vivant en institutions a 
diminué de 14%. Les 1.200 enfants 
concernés sont retournés dans leur 
famille ou ont été accueillis dans des 
structures de type familial et par des 
familles d’accueil.

•  Laos : l’UNICEF et le Ministère du 
travail et du bien-être ont implanté un 
réseau communautaire de protection 
de l’enfant qui permet d’offrir des 

services aux victimes de violence et 
de la traite, mais aussi de prévenir de 
tels abus. Ce réseau a réalisé un 
relevé du nombre d’enfants à risque 
par catégorie afi n d’être analysé et de 
pouvoir établir des politiques sociales 
en 2009. 

•  Bulgarie : le gouvernement et l’UNICEF 
ont recherché en urgence des solutions 
pour améliorer la situation catastrophi-
que de 67 enfants porteurs de handicap 
dans une institution de Mogilino dans le 
Nord du pays. Le staff y a suivi des 
formations pour améliorer le bien-être    
et le développement des enfants ; 
l’infrastructure a été temporairement 
améliorée et le déménagement des 
enfants vers cinq petites structures 
d’accueil locales de type familial      
est prévu.

4. Lutter contre le VIH/SIDA
Même si la prévalence du VIH/SIDA dans 
le monde semble se stabiliser et si le 
nombre de nouvelles infections diminue, 
la maladie continue de toucher les enfants 
directement et indirectement. Deux millions 
d’enfants de moins de 15 ans vivent avec le 
VIH et 15 millions d’enfants sont orphelins 
d’un de leurs deux parents à cause de ce 
fl éau. L’UNICEF accorde donc une attention 
particulière à quatre domaines prioritaires :

•  la prévention de la transmission de la 
maladie de la mère à l’enfant (90% des 
enfants vivant avec le VIH ont été 
infectés par leur mère),

•  l’offre de traitements pédiatriques,
•  la prévention de l’infection chez les 

adolescents et les jeunes,
•  la protection et le soutien aux enfants 

affectés directement ou indirectement 
par le VIH/SIDA.

 

© UNICEF/Olivier Asselin
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Faits et chiffres :

• Nombre d’adultes et d’enfants infectés par le VIH dans le monde en 2008 : 33 millions
• Nombres d’enfants de moins de 15 ans vivant avec le VIH en 2008 : 2 millions
• Pourcentage de ces enfants infectés par leur mère : plus de 90%
• Nombre de femmes de plus de 15 ans vivant avec le VIH : 15,5 millions dont 14,6 dans les pays en développement
• Nombre d’enfants de moins de 15 ans morts du SIDA en 2008 : 270.000
• Nombre estimatif d’enfants qui ont perdu un ou leurs 2 parents à cause du SIDA en Afrique subsaharienne : 11,6 millions
• Nombre de nouvelles infections par le VIH chaque jour : environ 7.000

Actions et résultats :

En Afrique australe, région la plus touchée 
par l’épidémie de VIH/SIDA, 43% des 
femmes enceintes séropositives reçoivent 
des médicaments antirétroviraux, pour 
elles-mêmes et pour éviter d’infecter leur 
bébé avant la naissance et lors de 
l’accouchement. Elles n’étaient que 10% 
en 2004, c’est un net progrès ! 
Malheureusement, trop peu de femmes 
enceintes connaissent leur statut sérologi-
que. Seulement 18% d’entre elles dans les 
pays à faibles revenus et revenus intermé-
diaires ont fait un test de dépistage. Le 
nombre d’enfants séropositifs qui 
reçoivent un traitement antirétroviral dans 
les pays les plus pauvres est aujourd’hui 
de près de 200.000 contre 75.000 en 2005. 
C’est un progrès important mais c’est 
encore trop peu ! 

Les campagnes de prévention réalisées 
auprès des jeunes, obtiennent des résultats 
encourageants. En Namibie, 98% des 
jeunes de 15 à 24 ans possèdent des 
connaissances complètes et correctes   
sur le VIH et les moyens de s’en protéger. 
Autre conséquence de ces campagnes : le 
nombre de jeunes femmes enceintes 
séropositives a diminué dans le monde. 
Dans des pays comme le Swaziland, le 
Zimbabwe, la Thaïlande et le Malawi, 20 à 
40 % des orphelins ont reçu une assistance 
pour l’éducation, des soins médicaux, une 
allocation d’habillement, un soutien 
fi nancier et des services psychosociaux
 

Les dons du public belge ont également 
permis de fi nancer d’autres activités 
spécifi ques :
  
•  Sierra Leone : 50 élèves de 10 écoles 

primaires du district de Pujehun sont 
devenus des formateurs d’autres élèves 
sur le VIH/SIDA.

•  Burundi : 33 agents de santé ont été 
formés au suivi des grossesses de 

femmes séropositives et à la prise    
en charge pédiatrique de leurs bébés. 
600 leaders communautaires ont    
été sensibilisés à la participation des 
hommes dans le suivi de la grossesse 
et à la prévention de la transmission 
du VIH de la mère à l’enfant 

5. Les droits de l’enfant 
dans l’agenda des décideurs 
politiques
L’UNICEF stimule les gouvernements à 
mettre en place des politiques structurelles 
qui respectent et renforcent les droits de 
l’enfant. Pour ce faire, l’organisation 
s’efforce en première instance de créer 
des partenariats solides avec les différentes 
autorités concernées. L’UNICEF met ses 
connaissances et son expertise au service 
des décideurs politiques. Il contribue ainsi 
au développement, au suivi et à l’évaluation 
de meilleurs cadres de décision et législatif, 
centrés sur l’enfant. Par exemple : 

•  Le Laos a, pour la première fois de son 
histoire, promulgué une loi relative 
aux enfants, qui permet à ces derniers 
de bénéfi cier d’une protection juridique 
lorsqu’ils sont confrontés à la justice. 

•  En Bolivie, l’UNICEF collabore avec les 
mandataires locaux en vue de rédiger 
des plans de gestion locale pour 
améliorer la situation des enfants en 
milieu rural.

•  L’UNICEF a aidé la République 
démocratique du Congo à identifi er les 
problèmes qui se posent en matière de 
droits de l’enfant à l’intérieur du pays 
en vue d’une présentation au Comité 
des droits de l’enfant à Genève.  

•  Au Malawi, l’UNICEF soutient les 
services de police dans la mise en 
place d’un service spécial d’aide aux 
enfants et aux femmes victimes de 
violences ou de mauvais traitements. 

•  Dans 33 pays, l’UNICEF a réalisé, en 
collaboration avec les autorités, un 
plan d’action pour la prise en charge 
des orphelins et des enfants particuliè-
rement vulnérables (avec notamment 
une stratégie pour l’encadrement de 
l’enseignement, l’enregistrement des 
naissances, etc)

L’UNICEF a également des contacts avec 
le gouvernement belge afi n d’inciter ce 
dernier à réserver davantage d’attention 
aux droits de l’enfant au sein de sa politique 
de développement et de sa politique 
extérieure. UNICEF Belgique souhaite que 
les enfants et les droits de l’enfant occupent 
une place de choix dans la coopération 
belge, et ce de manière structurelle.

C’est ainsi que s’est créée, en 2007, la 
Plateforme droits de l’enfant dans la 
coopération sous l’impulsion d’UNICEF 
Belgique, Plan Belgique et ECPAT 
Belgique. La Plateforme s’est ensuite 
ouverte à diverses ongs spécialisées dans 
la coopération au développement, à des 
centres de recherche et à des experts 
indépendants. La Plateforme veut faire en 
sorte que la mobilisation en faveur des 
droits de l’enfant ne se limite pas à 
quelques amendements de la loi sur la 
coopération au développement (loi qui 
défi nit depuis 2005 et de manière explicite 
les droits de l’enfant comme un point 
d’attention important). Elle cherche avant 
tout à ce que la coopération internationale 
traduise dans les faits une attention 
prioritaire aux enfants et à leurs droits 
dans les faits. A cette fi n, la Plateforme a 
organisé divers moments de concertation 
avec le gouvernement en 2008,  afi n de lui 
montrer concrètement l’importance    
d’une approche centrée sur les droits       
de l’enfant.  

Le 4 décembre 2008, la Plateforme droits 
de l’enfant dans la coopération a organisé 
une table ronde  sur le thème du travail 
des enfants et plus spécialement sur les 
droits de l’enfant et leur position sur le 
marché du travail. Divers experts en 
matière des droits de l’enfant et des 
jeunes ont débattu de la question : 
« Les enfants ont-ils le droit de travailler ? »

© UNICEF/Shezhad Noorani

Tounkara Tambaké, de Guinée, participait à 
la table ronde. Il fut lui-même un enfant au 
travail. Aujourd’hui il milite pour le droit des 
enfants qui travaillent. “En principe, le travail 
n’est pas nocif pour les enfants. Sinon, cela 
devient de l’exploitation. Le travail est quelque 
chose de positif; cela permet aux enfants de 
s’épanouir et de s’armer pour une existence 
souvent bien diffi cile dans les pays du Sud”. 

© UNICEF Belgique
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Autre acteur important dans le domaine 
des droits de l’enfant en 2008 : la Coalition 
belge contre l’utilisation des enfants 
soldats. Celle-ci n’a en effet pas ménagé 
ses efforts pour sensibiliser l’opinion 
belge à la problématique des enfants 
soldats et pour demander au gouverne-
ment de placer cette question bien en vue 
dans l’agenda politique. La campagne « 
Mains Rouges », lancée lors du ”Red Hand 
Day”, le 12 février 2008, a récolté plus de 
65.000 empreintes de mains en une année 
grâce à la mobilisation de nombreux 
bénévoles, d’écoles et d’entreprises.

L’année dernière, UNICEF Belgique a 
également sensibilisé le monde politique 
à la problématique du VIH/SIDA et à son 
impact sur les enfants. Un travail de presse 
important a été réalisé dans ce contexte à 
l’occasion de la Journée mondiale du SIDA 
(1er décembre) et de la participation de 
S.A.R. la Princesse Mathilde à la confé-
rence ICASA, à Dakar, en tant que 
Représentante Spéciale de l’UNICEF et 
d’ONUSIDA pour les enfants et le SIDA. 

6. Plus vite et plus fort dans 
les situations d’urgence
L’UNICEF est depuis plusieurs décennies 
un acteur important dans le secteur de 
l’aide structurelle aux enfants et aux 
mamans. Il l’est également dans le 
domaine de l’aide d’urgence. Environ 25% 
de son budget actuel est affecté à des 
opérations d’urgence.  

L’UNICEF est en mesure d’envoyer des 
secours dès les premières heures d’une 
catastrophe naturelle ou humaine dans 
les 156 pays  et territoires où il travaille. 
Les premières heures qui suivent une 
catastrophe sont déterminantes pour tout 
le processus de suivi d’une urgence 

et donc aussi pour l’impact qu’elle peut 
avoir. Redonner rapidement accès à de 
l’eau potable et vacciner les enfants pour 
prévenir des épidémies sont des mesures 
essentielles qui infl uencent fortement 
l’évolution d’une catastrophe. L’UNICEF 
insiste aussi depuis de nombreuses 
années sur la nécessité d’apporter une 
assistance psychosociale aux enfants afi n 
de les aider à prévenir ou surmonter 
d’éventuels traumatismes. Permettre aux 
enfants de reprendre l’école au plus vite 
est une mesure bénéfi que à cet égard. 

Le Premier Ministre de l’époque, M. Guy Verhofstadt, fut le premier à tremper sa main dans l’encre 
rouge et - si l’on peut dire - à marquer ainsi la campagne de son empreinte. Ce faisant, il a souligné 
une fois de plus l’importance qu’accorde le gouvernement belge à la problématique des enfants 
soldats. 

© UNICEF Mozambique
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L’effi cacité des opérations d’urgence  
dépend dans une large mesure de la  
manière dont on s’y est préparé. L’une des 
forces de l’UNICEF réside dans la fait qu’il 
est déjà présent sur place lorsqu’une 
catastrophe se produit et qu’il y restera. 
L’UNICEF aide les autorités à déployer un 
plan catastrophe et cherche, avec les 
habitants des zones touchées, à minimiser 
les dégâts possibles. 

De nombreux efforts ont été réalisés ces 
dernières années pour assouplir le cadre 
de travail dans les urgences et pour 
obtenir de meilleurs résultats encore.     
De plus en plus de partenaires travaillent 
ensemble - que ce soient des ongs locales, 
les gouvernements ou des organisations 
internationales. Dans un souci de mieux 
coordonner les opérations, il a été convenu 
que certaines organisations - en accord 
avec les autorités du pays concernés – 
soient responsables de la coordination 
générale de l’aide d’urgence dans certains 

secteurs précis. L’UNICEF, par exemple 
prend la direction des opérations pour 
tout ce qui concerne la protection des 
enfants, l’eau potable et l’hygiène et les 
télécommunications. Il joue également un 
rôle important au niveau de la santé, de la 
nutrition,  de l’éducation, etc.

 

La Division des Approvisionnements de l’UNICEF est responsable de 

l’entreposage et de la distribution des secours au niveau mondial.    

Son siège principal est établi à Copenhague où elle possède un 

entrepôt de 25.000m². Cette surface contient des colis médicaux, des 

kits de matériel pour l’eau potable et l’hygiène, des coffrets éducatifs. 

40% des tous les vaccins que l’on trouve en Afrique  proviennent de 

l’UNICEF. Grâce à la Division des Approvisionnements   il est possible 

de livrer des secours d’urgence dans n’importe quelle partie du monde 

en 48 heures. Les bâtiments de Copenhague servent également à 

entreposer le matériel du HCR et de la Fédération Internationale de la 

Croix-Rouge. 

Faits et chiffres :

• Nombre de personnes affectées par an par des catastrophes: 211 millions (65% sont des femmes et des enfants)
• Nombre de personnes déplacées à cause de confl its: 26 millions
• Nombre moyen d’urgences prises en charge par an par l’UNICEF: 276 dans quelque 80 pays
• Montant total des dépenses de l’UNICEF pour les urgences en 2008 : 746 millions de dollars US (26,6% du total des dépenses)
• Nombre de personnes recevant le soutien de l’UNICEF pour l’accès à l’eau dans les situations d’urgence: 12 millions
• Nombre de vaccins administrés contre la rougeole en 2008 en situation d’urgence: 170 millions
• Nombre d’enfants pour lesquels l’UNICEF a réhabilité le système d’approvisionnement en eau et d’assainissement dans leurs écoles 

après le tsunami : 546.000 enfants
• Nombre de kits médicaux d’urgence distribués en 2008 dans 37 pays pour couvrir les besoins en médicaments de 26 millions de personnes 

pendant 3 mois : 2.600

Actions et résultats :

Ci-dessous, quelques exemples de 
programmes qui ont été rendus possibles 
grâce aux fonds récoltés en Belgique 
auprès du grand public, des autorités et 
des entreprises :
  
•  Bangladesh: le 15 novembre 2007, le 

cyclone Sidr a tué 3.000 personnes et 
presque tout détruit sur son passage 
dans le sud du pays : maisons, champs, 
écoles, hôpitaux, etc. L’UNICEF a pris 
immédiatement les mesures nécessaires 
pour prévenir des maladies liées à l’eau. 
Il a assuré l’accès à la population à des 
installations sanitaires et à l’hygiène et 
formé des travailleurs communautaires 
pour diffuser les bonnes informations  en 
matière d’hygiène et d’assainissement. 
L’action a été clôturée en 2008.

•  Madagascar: fi n janvier et début février 
2008, l’île de Madagascar a été frappée 
de plein fouet par deux cyclones : Fame 
et Yvan. Résultats : plus de 240.000 
personnes sinistrées dont 148.000 
sans-abri. La plupart des victimes étaient 
des femmes et des enfants. La réponse 
de l’UNICEF fut rapide et se concentra 
principalement sur l’eau potable, la 
santé, l’hygiène, la nutrition, l’éducation 
et la protection.

•  Myanmar: le 2 mai 2008, le cyclone 

Nargis a complètement dévasté les 
divisions de l’Irrawady et de Yangon. 
L’UNICEF a pu réagir dès les premières 
heures et a permis aux victimes d’avoir 
accès à de l’eau potable pour prévenir 
l’apparition d’épidémies. Il a aussi 
recueilli les enfants qui ont perdu leur 
famille dans la catastrophe.

•  Est du Congo: des centaines de milliers 
de personnes ont été déplacées en 
raison de la violence constante 
enregistrée au cours des derniers mois 
de 2008 dans la région du Kivu. Ces fl ux 
de populations ont aggravé la problé-
matique déjà existante des déplacés 
dans la région de sorte que l’on estime le 
nombre de réfugiés à près de 1,5 million 
de personnes. L’UNICEF a apporté 
quotidiennement de l’eau potable aux 
40.000 à 50.000 déplacés de Kibati, a 
soigné les enfants blessés ou malades, 
traité 15.000 jeunes enfants souffrant de 
malnutrition et aidé les enfants 
non-accompagnés à retrouver leur 
famille. 

•  Chine : le 12 mai, la province de Sichuan 
fut touchée par un tremblement de terre 
de magnitude 8 sur l’échelle de Richter. 
10.000 personnes perdirent la vie et 5 
millions d’autres perdirent leur habitation 
lors de ce séisme. De nombreux points 
d’eau, des écoles et des centres de santé 

furent détruits dans la catastrophe. 
L’UNICEF a pu monter des tentes dans 
les 24 heures pour accueillir les 
sans-abri. Il a assuré la prise en charge 
des enfants grâce à un centre de crise, 
donné accès à l’eau potable aux 
sinistrés, etc. 

•  Soudan: des enfants continuent à être 
recrutés dans le confl it permanent qui 
oppose au Darfour les rebelles aux 
troupes gouvernementales. L’UNICEF a 
contribué à la démobilisation des 
enfants soldats et à leur réintégration au 
sein de leur communauté dans le 
Sud-Soudan.

•  Indonésie (tsunami): le tsunami a séparé 
de nombreux enfants de leur famille.    
Le projet de protection des enfants 
vulnérables à Banda Aceh a été clôturé 
en 2008. Des agents, des juristes et des 
assistants sociaux ont été formés pour 
lutter contre la traite et l’exploitation    
des enfants et pour améliorer l’aide    
aux victimes.

© UNICEF/Christopher Grant
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Soudan
Urgence

Albanie
Education

Brésil
Education

Sierra Leone
Survie

Niger
Survie

République Démocratique du Congo
Survie
Education
Urgence

Bulgarie
Protection

Bolivie
Survie

L’UNICEF dans le monde

Légende :

Pays où l’UNICEF travaille dans les domaines de la santé, 
de la nutrition, de l’eau potable et de l’assainissement, 
de l’éducation, du VIH/SIDA, de la protection et du plaidoyer.
Soutien aux programmes de l’UNICEF en 2008 : 6.288.711,72 euros

Pays où l’UNICEF est soutenu par un comité national pour l’UNICEF. Pays où l’UNICEF ne travaille pas.
(Bahamas, Bruneï, Chypre, Lettonie, 
Liechtenstein, Malte, Maurice, Monaco, Singapour)
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Bangladesh
Urgence

Chine
Urgence

Indonésie
Urgence

Madagascar
Urgence

Birmanie
Urgence

Afrique du Sud
Education
VIH/Sida

Mozambique
Education

Moldavie
Protection

Malawi
Education

Laos
Protection

Kenya
Survie

Inde
Education

Ethiopie
Education

u Congo

Burundi
Survie
VIH/Sida

Pays où l’UNICEF bénéfi cie d’un soutien supplémentaire 
d’UNICEF Belgique.
Soutien d’UNICEF Belgique en 2008 : 4.581.000,15 euros

Pays où l’UNICEF a développé des activités d’urgence en 
2008, grâce au soutien d’UNICEF Belgique.
Soutien d’UNICEF Belgique en 2008 : 785.892,00 euros
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L’UNICEF et les droits 
de l’enfant en Belgique

L’UNICEF, 
défenseur 
des enfants 
en Belgique          

L’UNICEF se positionne de plus en plus en 
tant que défenseur des droits de l’enfant. 
Il a reçu à cette fi n un mandat des Nations 
Unies inscrit dans la Convention interna-
tionale relative aux droits de l’enfant. 

Nos efforts de plaidoyer, soutenus par la 
DGCD, visent à encourager les décideurs 
à utiliser leur voix et leurs moyens pour 
aider l’UNICEF afi n d’améliorer les 
conditions de vie des enfants et faire 
respecter leurs droits, également en 
Belgique.

En 2008, UNICEF Belgique a plaidé auprès 
des différentes autorités pour défendre la 
situation et les droits de l’enfant en 
Belgique. A cet égard, nous concentrons 
notre attention sur des thèmes larges et 
transversaux liés aux droits de l’enfant 
(tels que la participation) et sur la 
situation des enfants vulnérables (enfants 
en migration, enfants à l’hôpital, enfants 
avec un handicap, enfants qui vivent dans 
la pauvreté…).

Afi n d’obtenir des résultats effi caces pour 
les enfants, UNICEF Belgique collabore 
avec de nombreux partenaires issus de 
divers secteurs. Par exemple, les 
plates-formes des ONG, telles que la 
Coordination des ONG des droits de 
l’enfant  et la Vlaamse Kinderrechtencoalitie. 
UNICEF Belgique est également actif au 
sein de plates-formes gouvernementales 
comme la Commission nationale pour les 
droits de l’enfant, le Groupe de travail 
permanent pour le suivi de la Convention 
relative aux droits de l’enfant au sein de 
l’Observatoire de l’Enfance, de la Jeunesse et 
de l’Aide à la Jeunesse de la Communauté 
française ou encore le Refl ectiegroep 
Jeugdbeleid en Kinderrechten en Flandre.

 
Pour UNICEF Belgique, le devoir qu’a 
notre pays de remettre un rapport 
quinquennal au Comité des droits de 
l’enfant, l’organe de surveillance institué 
par la Convention, est un exercice 
important. Nous suivons ceci de très près : 
avec une voix consultative, nous prenons 
part aux travaux de la Commission 
nationale pour les droits de l’enfant 
(chargée du rapport offi ciel de la Belgique 
pour le Comité et nous sommes aussi 
activement impliqués dans la rédaction 
du rapport alternatif des ONG au sein des 
coalitions pour les droits de l’enfant. En 
outre, nous voulons, dans l’ensemble de ce 
processus, faire entendre au plus haut 
niveau la voix des enfants par le biais de 
notre projet What do you think ? Pour ce 
faire, nous mettons sur pied des projets 
de participation pour et avec les enfants 
les plus vulnérables en Belgique. WDYT ? 
a bénéfi cié en 2008 du soutien du SPF 
Justice, de la Communauté française et 
de la Communauté fl amande.

UNICEF Belgique défend avec succès les 
droits de l’enfant en Belgique. Suite au 
plaidoyer mené en 2008, diverses actions 
politiques ont été entreprises : des résolu-
tions ont été présentées, des questions 
parlementaires ont été posées par écrit 
ou oralement, la contribution d’UNICEF 
Belgique a été utilisée au cours des débats 
dans les parlements, les ministres ont 
prêté attention à nos préoccupations… 
 
En 2008, nous avons fait connaître nos 
positions sur divers sujets d’actualité ; 
nous avons notamment contribué aux 
débats sur la détention d’enfants dans   
les centres fermés pour étrangers, sur 
les enfants et leurs droits à l’hôpital et 
en psychiatrie, sur l’impact de la crise 
fi nancière sur les plus fragilisés et sur 
la participation des enfants. 

Nous avons obtenu les plus grandes 
percées autour des dossiers suivants :

Les enfants en migration: la fi n de la 
détention en centres fermés est-elle 
proche ?

Tout au long de 2008, UNICEF Belgique 
s’est engagé sur plusieurs fronts pour 
les enfants dans la migration, et en 
particulier pour les enfants détenus 
dans les centres fermés.

Depuis bien longtemps, des citoyens et 
des organisations réagissent indignés 
contre l’enfermement d’enfants dans 
les centres fermés pour étrangers. 
Enfermer des gens qui n’ont commis 
aucun crime soulève de graves interroga-
tions, d’autant plus quand il s’agit 
d’enfants.

Pour activer le débat, certains citoyens, 
des avocats et les organisations de 
défense des droits de l’enfant ont mis 
sur pied, en janvier, un tribunal d’opinion 
qui avait pour mission de s’exprimer sur 
la détention d’enfants en centres fermés 
pour illégaux. Fort de son expérience en 
matière de participation d’enfants, 
UNICEF Belgique a encadré le jury 
d’enfants.

”What Do You Think”, le projet de participation 
d’UNICEF Belgique, veut faire entendre au 
plus haut niveau la voix d’enfants vulnérables 
en Belgique
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Les deux jurys composés d’adultes et 
d’enfants ont rendu un verdict après deux 
journées d’audience et une trentaine de 
témoignages d’experts, d’enfants et de 
familles ayant été victimes d’enferme-
ment ainsi que de visiteurs de centres 
fermés, de parlementaires, etc. Le verdict 
du jury des jeunes a, lui aussi, demandé 
d’urgence et sans équivoque possible la 
fi n de l’enfermement d’enfants dans les 
centres fermés. Poussés par l’urgence de 
l’affaire, les jeunes eux-mêmes ont rédigé 
une pétition et rencontré la Ministre 
Turtelboom et le Premier Ministre de 
l’époque, M. Leterme. Ils les ont informés de 
leur verdict et leur ont remis, en mains 
propres, près de 5.000 signatures de 
jeunes de leur âge contre la détention 
d’enfants dans les centres fermés. 

”La Ministre a promis une solution. Il y a 
urgence car les enfants détenus se trouvent 
dans des centres qui ne sont absolument 
pas adaptés à leurs besoins”, ont déclaré 
Yaëlle et Santiago, membres du jury des 
jeunes, après l’entrevue.
 
Le tribunal d’opinion s’est vu décerner le 
prestigieux Prix du Fonds « Lydia Chagoll 
- Pour un sourire d’un enfant », géré par la 
Fondation Roi Baudouin.                    

Grâce à ce soutien, Défense des Enfants 
International et UNICEF Belgique ont pu 
réaliser un dossier pédagogique sur le 
sujet dans le but d’informer les élèves de 
l’enseignement secondaire sur le sort des 
enfants réfugiés et déplacés à travers le 
monde, et en particulier celui des enfants 
étrangers détenus dans les centres 
fermés.

La réponse promise par la Ministre de la 
Politique de migration et d’asile, Annemie 
Turtelboom, est venue fi nalement après 
l’été : la Ministre a lancé un projet pilote 
dans lequel les familles déboutées ne 
peuvent plus être enfermées mais peuvent, 
depuis octobre, séjourner dans des 
maisons individuelles ouvertes ou 
semi-ouvertes, coachées par les collabora-
teurs de l’Offi ce des Etrangers. UNICEF 
Belgique se réjouit de ce que des 
alternatives à la détention de familles 
aient été mises en oeuvre, bien qu’il faille 
encore trouver d’urgence une alternative 
pour que la fi n de la détention s’applique 
à toutes les familles.

Dans cette optique, UNICEF Belgique 
participe à un groupe de travail informel 
d’ONGs sur la détention d’enfants en 
centres fermés afi n d’en suivre de près 
l’évolution.

A la lumière du 3e Congrès mondial contre 
l’exploitation sexuelle des enfants et des 
adolescents qui s’est tenu en novembre, 
UNICEF Belgique, en collaboration avec le 
Centre Interdisciplinaire des Droits de 
l’Enfant, a mené une étude sur la 
protection des mineurs étrangers non 
accompagnés (MENA), victimes de traite 
en Belgique. Si l’étude met en avant le fait 
que la Belgique a maintenu et entend 
poursuivre un rôle de pionnier internatio-
nal dans l’approche de la lutte contre la 
traite des êtres humains et de la protection 
des victimes au sein du contexte européen 
et international, elle pointe également de 
manière claire les lacunes persistantes de 
ce système de protection. 
UNICEF Belgique en a informé les 
décideurs politiques et les instances 
impliquées dans l’espoir qu’une suite 
soit donnée aux recommandations. 

Les jurys des adultes et des jeunes du tribunal d’opinion prononcent un verdict 
urgent et sans équivoque : stop à la détention d’enfants dans les centres fermés.

© UNICEF Belgique
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Enfants à l’hôpital et en psychiatrie: les 
recommandations des enfants eux-mêmes 
sont prises en considération dans les 
travaux parlementaires

En 2008, UNICEF Belgique a poursuivi ses 
efforts en faveur des enfants résidant à 
l’hôpital et en psychiatrie, continuant ainsi 
le projet de participation que nous avons 
mené avec succès autour de ces thèmes 
en 2006 et 2007 au sein de « What do you 
think ? » Les jeunes et UNICEF Belgique ont 
formulé un certain nombre de recomman-
dations à l’attention des responsables 
politiques afi n de contribuer de manière 
constructive à l’amélioration de la situation 
de ces enfants. Le message clé en est que 
la question des enfants en psychiatrie ne 
peut se limiter à une question de places 
disponibles ou au droit aux soins de 
santé, mais qu’elle doit être considérée  
de manière plus globale, à la lumière des 
droits de l’enfant.

Les recommandations des enfants et des 
jeunes et nos considérations plus larges 
ont éveillé pas mal d’intérêt de la part du 
monde politique, des médias et des 
instances universitaires. Ceci s’est traduit 
dans les différents parlements par, entre 
autres, une attention accrue vis-à-vis de  
la psychiatrie infantile et des droits des 
enfants hospitalisés. 

Les enfants et les jeunes personnes avec 
un handicap : lutter pour une reconnais-
sance en tant que jeunes, avec des choix 
et des possibilités de participation. 

Encouragé par les recommandations 
formulées par les jeunes eux-mêmes 
(et qu’ils ont proposées au grand 
public et    aux décideurs politiques 
en 2007 dans le rapport ”Nous 
sommes tout d’abord des 
jeunes”), UNICEF 
Belgique a continué à 
s’engager pour un 
meilleur respect des 
droits des enfants porteurs 
d’un handicap.

Pour cela, nous avons 
présenté le projet au sein de 
différents forums 
spécialisés, tant en 
Belgique qu’à l’étranger; 
nous avons mis les recommandations des 
enfants à l’ordre du jour et en avons 
assuré la défense.

Un point que nous suivons avec attention 
est celui de la ratifi cation de la Convention 
des Nations Unies sur les droits des 
personnes avec un handicap. Nous 
espérons que la Belgique ne va pas tarder 
à le faire.

Les enfants qui vivent dans la pauvreté en 
Belgique 

UNICEF Belgique a pris un certain nombre 
de mesures importantes pour se concentrer 
sur les enfants qui vivent dans la pauvreté 
en Belgique. Il prévoit d’ailleurs dans son 
plan triennal (2008-2010) d’accorder une 
attention toute particulière à la situation et 
à la participation des enfants vulnérables, 
et plus spécialement des enfants qui 
vivent dans la pauvreté.

UNICEF Belgique est encouragé en cela 
par les recommandations du Comité des 
droits de l’enfant et par une observation 
partagée (dans les milieux politiques, 
universitaires et au sein des ONGs) qu’il 
existe relativement peu de données 
disponibles sur l’expérience des enfants 
qui vivent dans la pauvreté. 2008 a été 
une année exploratoire : nous avons pris 
contact avec des experts, tissé des liens 
avec des organisations et des initiatives 
existantes afi n de nous familiariser avec 
ce domaine et d’identifi er des pistes de 
recherche pertinentes. 

De concert avec les différents acteurs,   
une volonté commune a vu le jour pour 
identifi er la situation et l’expérience des 
enfants vivant dans la pauvreté. 2010    
sera l’Année européenne de lutte contre   
la pauvreté et l’exclusion sociale, UNICEF 
Belgique va rassembler ses effectifs et 
collaborer au maximum avec différents 
acteurs pour faire toute la différence pour 
le bien-être des enfants, ici aussi, en 
Belgique.

Et puis il y a ...

L’Initiative des hôpitaux amis des bébés 

(IHAB) a été prolongée en Belgique. 
En 1991, l’UNICEF a lancé en collaboration 
avec l’Organisation Mondiale de la Santé 
(OMS), une campagne, à l’échelle 
mondiale, de promotion de l’allaitement 
maternel dans les hôpitaux sous le nom 
de « Baby Friendly Hospital Initiative ». 
La recherche scientifi que démontre que 
l’allaitement maternel jusqu’à l’âge de 
six mois au moins offre des avantages 
majeurs pour la santé de la mère et de 
l’enfant, mais aussi sur les plans psycho-
logique, social et économique ; et qu’il est 
en plus bénéfi que pour l’environnement.

”Nous sommes pareils aux autres personnes, 
nous avons juste quelques diffi cultés.” UNICEF 
Belgique a travaillé sur les recommandations 
des enfants à l’hôpital et dans les services K 
(services psychiatriques pour enfant) 

“Nous sommes tout d’abord des jeunes”, 300 
jeunes avec un handicap ont choisi ce message 
comme titre du rapport qui rassemble leurs 
opinions et leurs idées concernant le respect 
de leurs droits en Belgique
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Les hôpitaux peuvent recevoir un certifi cat 
de qualité IHAB s’il apparaît, après une 
évaluation approfondie, qu’ils répondent 
aux exigences de l’IHAB. Globalement, 
dans le monde, on compte déjà plus de 
20.000 hôpitaux ayant obtenu ce label de 
qualité. Depuis 2006, le certifi cat de 
qualité est aussi délivré dans les hôpitaux 
belges. En 2008, on en comptait 7 de 
plus, de sorte qu’à présent on totalise 13 
maternités en Belgique qui méritent le 
label de qualité ”Hôpitaux Amis des 
Bébés” : AZ Jan Palfi jn, Gent ; Centre 
hospitalier Bois de l’Abbaye et de Hesbaye, 
Seraing ; Centre hospitalier universitaire 
Tivoli, La Louvière ; Cliniques Saint-Pierre, 
Ottignies; Clinique Edith Cavell, Uccle ; 
Hôpital Erasme, Bruxelles; Gasthuisberg, 
Leuven; Henri Serruys Ziekenhuis, 
Oostende ; Hôpitaux Iris Sud-Site 
Etterbeek-Ixelles ; Hôpital Saint-Jean, 
Bruxelles ; Sint-Vincentiusziekenhuis 
Antwerpen ; CHU Saint-Pierre Bruxelles ; 
Universitair Ziekenhuis Antwerpen. 

On a continué à accorder beaucoup 
d’attention au développement de la Chaire 
UNICEF ”Droits de l’enfant”, qu’UNICEF 
Belgique cofi nance au sein de l’UA (Univer-
siteit Antwerpen) et à la collaboration avec 
des spécialistes en Belgique francophone. 
L’un des points culminants fut la co-orga-
nisation d’un cours international sur « les 
droits de l’enfant dans un monde 
globalisé ». La Chaire a aussi mené des 
recherches pertinentes à court terme. 

Les rapports

Fort de son expérience sur le terrain dans 
156 pays, l’UNICEF publie régulièrement 
des rapports sur la situation des enfants  
et le respect de leurs droits. En 2008, 
UNICEF Belgique a, par exemple, travaillé 
sur le Bilan 8 du Centre de Recherche 
Innocenti de l’UNICEF. Cette étude 
comparative se concentre sur la situation 
des plus jeunes enfants dans les pays 
riches. L’évolution vers une augmentation 
substantielle des services d’accueil des 
d’enfants et d’éducation de la petite 
enfance est mise en parallèle avec les 
nouvelles connaissances scientifi ques   
sur l’impact des soins de santé, de 
l’accueil des enfants et de l’école mater-
nelle sur le développement des enfants 
dans les premières années de vie. Sur 
base de la recherche scientifi que, le Bilan 
préconise davantage de qualité et propose 
des points d’action pour les différents 
pays   de l’OCDE et donc pour la Belgique.

Formation 
à la citoyenneté 
mondiale

L’UNICEF ne se focalise pas que sur la 
survie, le développement et la protection 
des enfants; il souhaite aussi aider les 
enfants à passer à l’action afi n qu’ils 
deviennent des citoyens du monde 
capables de regarder plus loin que le bout 
de leur nez et qu’ils soient solidaires avec 
les enfants du monde. C’est pourquoi 
l’UNICEF met en place des campagnes 
éducatives destinées aux enfants de 10 à 
14 ans. UNICEF Belgique a pu compter sur 
le soutien de la DGCD qui a subsidié ces 
différentes activités.

Campagnes éducatives
UNICEF Belgique ne passe pas inaperçu 
en milieu scolaire. Depuis plus de 25 ans, 
de nombreuses écoles en Belgique 
s’engagent à ses côtés pour promouvoir 
et défendre les droits de l’enfant. Via la 
formation à la citoyenneté mondiale, 
l’UNICEF veut encourager les enfants 
belges à participer activement aux 
changements dont tous les enfants ont 
besoin, que ce soit dans leur entourage 
proche ou dans des pays lointains. 
Chaque année scolaire, UNICEF Belgique 
lance une nouvelle campagne éducative 
basée sur un thème toujours parlant pour 
les enfants. 

En 2008-2009, les thèmes de la mortalité 
infantile et de la malnutrition ont été 
traités via la campagne ”Une bonne 
nutrition, la clé d’un bon départ dans la vie”. 
Pour cela, UNICEF Belgique a développé 
des guides pédagogi-
ques, des valises 
exposition du matériel 
vidéo, des magazines 
unicefKIDS, le site web 
www.unicefkids.be. Il a 
également organisé 
différentes actions 
auxquelles les écoles 
étaient invitées à 
participer, comme la     
« Journée Exposé » et 
la « Journée du 
Changement ». 
Les classes qui, chaque 
année, s’engagent avec 
l’UNICEF pour 
les droits de l’enfant 
reçoivent le titre de 
“Classes du monde 
UNICEF”. 

Les animateurs volontaires
Des volontaires, passionnés par l’éducation, 
mènent des activités dans les classes. Ils 
sont actifs dans leur région et sensibilisent 
les enfants et les enseignants en menant 
des animations en classe, en soutenant des 
projets menés par les élèves et en distri-
buant du matériel éducatif. Les animateurs 
volontaires préparent des activités 
motivantes à l’occasion d’événements 
comme une journée radio sur le thème 
des droits de l’enfant à St Hubert, les 
demi-fi nales de la dictée du Balfroid,        
le parterre des ONG à Louvain-la-Neuve, 
la journée contre l’utilisation des enfants 
soldats à Tournai,… A Saint Hubert, les 
enfants de l’école primaire ont été invités 
par ceux du secondaire à écouter une 
émission de radio parlant de malnutrition 
et de mortalité infantile. Ils ont ensuite 
découvert une exposition présentant les 
actions de l’UNICEF sur le terrain et ont 
terminé la journée en mangeant un bol   
de riz symbolique à la cantine de l’école.

Les héros de la Journée Exposé
Pour la quatrième année consécutive, 
UNICEF Belgique a lancé un appel aux 
enfants en leur proposant de réaliser un 
exposé. L’UNICEF veut ainsi donner la 
chance aux enfants d’expliquer qu’ils     
ont des droits et que ces derniers ne sont 
pas toujours respectés. Le thème de la 
Journée Exposé de 2008 était : ”Sauvons 
4 millions de bébés”. Tous les participants 
ont rejoint la communauté des héros      
du monde et ont pu bénéfi cier d’un    
guide pour les aider à préparer leurs 
exposés.

Les enfants des classes 
du monde de Saint Vith 

ont rencontré les Ministres 
de l’enseignement et 

leur ont posé des questions 
sur les principaux défi s 

auxquels est confrontée 
l’éducation actuelle © UNICEF Belgique
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Circuit ludique sur les Objectifs 
du Millénaire à Gand
En 2008, environ 1.800 enfants et leurs 
professeurs ont suivi le circuit éducatif 
consacré aux huit Objectifs du Millénaire 
pour le Développement à la Vredeshuis à 
Gand. Ces huit objectifs ont été ratifi és 
par 191 pays et doivent permettre de 
construire un monde meilleur d’ici 2015. 
UNICEF Belgique a travaillé en étroite 
collaboration avec la Vredeshuis afi n de 
mettre sur pied ce circuit interactif destiné 
à faire découvrir les droits de l’enfant et 
les Objectifs du Millénaire pour le 
Développement d’une façon ludique. 
Après le circuit, les enfants et les ensei-
gnants ont pu approfondir ces thèmes en 
travaillant avec les guides pédagogiques et 
les magazines unicefKIDS. Cette activité 
sera certainement maintenue jusqu’en 
septembre 2011

Dictée du Balfroid

La Dictée du Balfroid est le concours 
d’orthographe organisé chaque année par  
l’asbl d’enseignants « Le Balfroid » et 
soutenu, en 2008, par La Libre Belgique et 
la RTBF. Ce concours au succès et à l’impact 
médiatique considérables, éveille les 
enfants à la richesse de la langue française 
et à son orthographe. Il est parrainé par 
UNICEF Belgique. L’événement touche de 
20.000 à 25.000 enfants en Belgique 

francophone. Il se déroule en 3 étapes : 
les quarts de fi nale sont organisés avant la 
mi-janvier par chaque classe de 6e primaire 
participante. Elles désignent chacune 4 
élèves demi-fi nalistes. Les demi-fi nales 
sont organisées dans chaque province 
wallonne et à Bruxelles durant le second 
trimestre, entre fi n janvier et fi n avril. 
Elles retiennent les élèves qui n’ont pas 
commis plus de cinq fautes et permettent 
de désigner en outre le champion 
provincial. Lors des demi-fi nales, UNICEF 
Belgique organise un concours permettant 
aux enfants tirés au sort de remporter une 
excursion à caractère socio-éducatif.

La fi nale au Heysel est retransmise en 
direct à la RTBF. Lors de cet événement, 
UNICEF Belgique assure des animations 
et invite l’un de ses ambassadeurs.

Les “Kinderrechtendorpen”

Chaque été, UNICEF Belgique est présent 
en région fl amande à différents festivals 
pour enfants et il y propose un stand 
ludique. Il s’agit d’une initiative conjointe 
du Kinderrechtencommissariaat et de la 
Kinderrechtencoalitie. L’UNICEF a participé 
aux Kinderrechtendorpen au Doedag 
d‘Anvers, au Popeiland de Wachtebeke, au 
Grabbeldag à Huizingen, à la journée Bob et 
Bobette à Bokrijk et au Flikkendag à Gand. 
Ce fut également l’occasion de récolter 
des mains rouges symboliques contre 
l’utilisation des enfants soldats. 
Environ 14.000 enfants ont visité les 
Kinderrechtendorpen
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Kidcity
Ce site pour enfants fait partie du groupe 
Skynet. Il s’agit d’une ville virtuelle donnant 
à ses habitants l’occasion de participer à de 
nombreuses activités ludiques, de s’infor-
mer sur l’actualité, de découvrir des 
grands sujets de société,… Ce site est 
entièrement sécurisé et est totalement 
gratuit. Les enfants s’y inscrivent et peuvent 
aussitôt commencer à explorer la ville. 
Kidcity a collaboré avec UNICEF Belgique. 
Pendant un mois, le thème développé 
aura été celui des droits de l’enfant. 
Ils ont également soutenu la « Journée du 
changement » en invitant les enfants à faire 
part de leurs idées. Un quizz permettant de 
remporter des lots éducatifs de l’UNICEF a 
aussi été proposé. 

Au total, ce sont environ 20.000 enfants 
belges qui ont visité les pages UNICEF 
de la ville. www.kidcity.be. 

20 novembre :
Journée du Changement
Le 20 novembre, journée internationale 
des droits de l’enfant, l’UNICEF demande 
qu’une attention toute particulière soit 
accordée aux enfants et à leurs droits. 
A cette occasion, l’UNICEF a invité toutes 
les écoles à changer leur quotidien pour 
un jour et à attirer l’attention sur les droits 
de l’enfant. 

Afi n de nourrir l’inspiration des participants, 
l’UNICEF a proposé une offre éducative 
destinée aux enfants et à leurs enseignants 
pour les aider à préparer la journée. A 
cette occasion, l’UNICEF a pu compter 
sur le soutien des trois ministres de 
l’enseignement obligatoire: le Ministre 
Dupont pour la Communauté Française, 
le Ministre Vandenbroucke pour la 
Communauté fl amande et le Ministre 
Paasch pour la Communauté 
Germanophone. Ils ont joint une circulaire 
au matériel proposé et ont envoyé le tout 
à chaque école de leur communauté. Ils 
ont également participé à la conférence 
de presse organisée par l’UNICEF afi n de 
lancer l’action. Nos amis de l’UNICEF, 
Kobe Van Herwegen et Grietje Vanderheijden, 
ont également participé à cette action! 
Environ 220 écoles se sont inscrites à la 
Journée du Changement. Félicitations!

Les classes du monde UNICEF 
en action
180 classes du monde UNICEF se sont 
engagées à travailler en faveur des droits de 
l’enfant. Les élèves qui les composent sont 
devenus de véritables citoyens du monde, 

actifs et engagés. Ils soutiennent l’UNICEF 
et son combat en faveur des droits de 
l’enfant. Les classes du monde s’inscrivent 
dans une démarche active de citoyenneté 
mondiale en prenant les autres cultures en 
compte et en s’intéressant à des enjeux 
mondiaux de développement. Mais une 
classe du monde est surtout tournée vers 
l’action ! Chacune d’entre elles reçoit un 
logo, des cartes de membre pour les 
élèves, des animations et du matériel 
gratuits et peut compter sur le soutien 
d’UNICEF Belgique.

Quelques exemples :

Les classes du monde de l’Athénée Serge 
Creuz à Bruxelles ont organisé un grand 
jeu de rôles afi n d’attirer l’attention des 
autres élèves sur les problèmes liés à la 
malnutrition dans le monde.
A la Hulpe, une classe de sixième primaire 
a mis sur pied une pièce de théâtre 
dénonçant les méfaits du travail des 
enfants.

Un camp à projet avec le soutien 
de l’UNICEF
Durant l’été 2008, un camp à projets 
centré sur les droits de l’enfant et soutenu 
par l’UNICEF a été organisé avec l’aide de 
la Kinderrechtenhuis Alken. 

Décliné à quatre reprises dans divers 
endroits, le camp a permis aux  enfants de 
devenir les Ministres de leur propre pays et 
de créer, à cette occasion, leur propre 
drapeau et leur propre hymne. 

L’UNICEF a fourni des posters et a dispensé 
des formations sur le thème des droits de 
l’enfant et de la mortalité infantile. 

Ensuite, 1.500 enfants issus de onze lieux 
de camps distincts ont participé à l’action 
“Mains Rouges” contre l’utilisation des 
enfants soldats

De gauche à droite à  l’arrière-plan : Le Ministre Vandenbroucke, Yves Willemot, Directeur général d’UNICEF 
Belgique, le Ministre Paasch et le Ministre Dupont. A l’avant-plan : des élèves de trois classes du monde venus 
présenter leurs idées pour changer la vie  à l’école  

© UNICEF Belgique
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Ils nous soutiennent

Nos donateurs et acheteurs
Les appels aux donateurs et au grand public constituent l’une des 
sources principales de la récolte de fonds d’UNICEF Belgique.

Les courriers d’UNICEF Belgique informent les donateurs de ses 
actions en faveur des enfants et des progrès enregistrés. Chaque 
publipostage est accompagné d’un appel aux dons. Il existe aussi 
des mailings ciblés vers des « prospects » ou donateurs potentiels 
dont le but est d’inciter de nouveaux sympathisants et des en-
treprises à effectuer des dons. Nos campagnes sont également 
soutenues en ligne via des e-mailings. Il s’agit essentiellement 
d’appels d’urgence pour lesquels il faut agir rapidement.  

Le public a principalement le choix entre deux formules : le don 
ponctuel ou l’ordre permanent dans le cadre du programme 
« Marraine/Parrain de l’UNICEF » en soutenant les actions de 
l’UNICEF par un versement mensuel. Fin 2008, 45.000 personnes 
étaient actives dans le programme de parrainage. 

Chacun peut faire de l’UNICEF son légataire dans son testament. 
La brochure « Avec votre legs, offrez le meilleur de vous-même 
aux enfants » répond aux questions que l’on peut se poser à ce 
sujet. Le nombre de personnes souhaitant laisser tout ou une 
partie de leurs biens à l’UNICEF est en croissance constante. 
Soutenir l’UNICEF de cette manière présente l’avantage de         
réduire à 7 % en Wallonie, 6,6% à Bruxelles et 8,8% en Flandre 
le taux des droits de succession sur le patrimoine légué et ce, 
quel qu’en soit le montant.

Depuis de nombreuses années, les acheteurs d’articles proposés 
par UNICEF Belgique ont accès à une large gamme de cartes de 
vœux, de calendriers, de jeux et de cadeaux. En achetant des cartes 
de vœux, le public montre non seulement son engagement à son 
entourage mais il soutient fi nancièrement des projets de l’UNICEF.

UNICEF Belgique dispose également d’une grande collection de 
cartes de naissance. L’envoi d’une carte de naissance de l’UNICEF 
permet aux enfants défavorisés d’avoir un meilleur départ dans 
la vie. Quel que soit le canal - par la poste, sur le e-shop, sur les 
stands tenus par des volontaires ou via un distributeur - l’acheteur 
est toujours assuré que 40 % de la valeur de son achat servira à 
aider des enfants.
Les cartes et cadeaux de l’UNICEF se sont retrouvés en 2008 sur 
les points de vente suivants : AVA -Papier, Cora, Delhaize, FNAC, 
Galeria INNO, gift.be, IKEA, Luctra, BD World, Free Time, Supra 
bazar, ethicstore.be et OXFAM-Magasins du monde

Alliances avec les entreprises
Le concept de partenariat avec le monde de l’entreprise a conti-
nué à se développer en 2008, tant au niveau global des dons et 
soutiens manifestés envers les programmes d’UNICEF Belgique 
qu’à l’égard de l’augmentation du nombre d’actions menées avec 
des entreprises.

Le concept d’ « entreprise citoyenne » a trouvé toute sa force et 
sa valeur dans un environnement économique et social qui 
amène de plus en plus l’entreprise à reconsidérer sa place dans 
la société pour mieux contribuer au bien-être général. 

Aujourd’hui, il apparaît clairement que l’implication citoyenne 
d’une entreprise dépasse la simple relation de « Win-Win ».

Elle associe l’image de l’entreprise, de ses décideurs et collabora-
teurs à celle de l’UNICEF et des valeurs qu’il prône. Elle construit 
auprès de ses clients et fournisseurs un vrai capital de sympathie 
qui va au-delà de l’entreprise elle-même pour appuyer l’UNICEF 
et ses actions. Elle favorise et fortifi e le sentiment de cohésion 
interne et de motivation du personnel de l’entreprise autour d’un 
projet fédérateur qui offre une alternative complémentaire à 
ses objectifs économiques obligés mais trop souvent ressentis 
comme déshumanisés.

UNICEF Belgique a ainsi pu compter en 2008 sur le soutien 
fi dèle et engagé de ses Partenaires : Brussels Airlines, Bobcat, 
GlaxoSmithKline Bio, HP, ING, InSites Consulting, Leonidas, 
Les Mutualités Neutres, Procter & Gamble (Pampers), Publicis, 
Regware, Scarlet , TBWA et Vanbreda International.

Depuis 2005, L’OREAL Belgique, « Major Partner » d’UNICEF 
Belgique, met à notre disposition des espaces de bureaux dans 
une aile de son bâtiment et une infrastructure de services apportant 
une réelle valeur ajoutée à nos activités.

Microsoft Belgium a signé en mai 2008 un accord de coopération 
avec l’UNICEF Belgique pour une période de 3 ans en tant que 
”MAJOR PARTNER”.

© UNICEF Belgique
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Nos « Sponsors » et « Major Sponsors » sont, quant à eux, plus 
nombreux encore que par le passé, plus créatifs et dynamiques 
que jamais. Citons entre autres : Akkanto, American Express,

Amway, Biac, buy aid Belgium, Delacre, IKEA, Press Shop, Pfi zer, 
Renault Belux, Rotary, Sheraton (Starwood Hotels & Resorts), 
L’OREAL Professional.

Il serait trop fastidieux de nommer les 2.600 entreprises qui nous 
ont soutenus en envoyant leurs vœux sur des cartes UNICEF. 
Qu’elles en soient remerciées ici.

Autorités
UNICEF Belgique reçoit un important soutien des autorités 
de différents niveaux pour diverses actions en Belgique et 
dans le monde. La Direction Générale pour la Coopération 
au Développement appuie l’organisation dans son travail 
de plaidoyer, d’information et de formation à la citoyenneté 
mondiale. Le projet « What Do You Think ? » bénéfi cie des fonds 
du Service Public Fédéral Justice, des Communautés française et 
fl amande. Le Ministère de l’Enseignement de la Région fl amande 
investit dans des programmes pour la scolarité primaire de qualité 
des enfants au Malawi, au Mozambique et en Inde. L’Agence pour 
la Coopération fl amande, une soixantaine de communes ainsi 
qu’une province se sont engagées aux côtés d’UNICEF Belgique 
pour venir en aide aux victimes de catastrophes naturelles et crises 
humanitaires, comme par exemple en Birmanie et au Nord-Kivu.

Le réseau des bénévoles
2008 fut à nouveau une année bien remplie pour nos bénévoles ! 
Ils n’ont pas ménagé leurs efforts pour sensibiliser, mobiliser le 
public et récolter des fonds pour la cause des enfants. 

Dans le cadre de la campagne de trois ans sur la survie de 
l’enfant, ils se sont impliqués à la fois pour offrir un bon départ 
dans la vie aux enfants mais également pour combattre la 
malnutrition de ceux-ci. Toujours inspirés et motivés, ils ont 
organisé autant d’activités variées que renouvelées dans des 
domaines tout aussi divers que la culture, le sport, les loisirs,...  
Le tout sur fond de convivialité, de solidarité et de cette générosité 
jamais épuisée !  Citons notamment l’incroyable succès de nos 
marches ADEPS à Seneffe et Saint-Hubert ; les traditionnels 
tournoi de golf de Beloeil, brocante de Ath, marché de Noël 
de Charleroi, Foir’Fouille de Nivelles ; des nouveautés comme 
la soirée au You de l’Action Group de Bruxelles, l’exposition 
d’œuvres d’artistes liégeois à Esneux, les concerts intimistes 

de Mons… Et on en passe, tant nos bénévoles regorgent d’idées 
et de punch ! 

Du côté fl amand, UNICEF Antwerpen et UNICEF Lommel ont 
fêté respectivement leurs 60e et 25e anniversaires ! Les grands 
classiques comme la Foire du Livre d’Anvers avec l’UNICEF et la 
brocante de l’UNICEF à Gand ont tenu leurs promesses en 2008.  

Notons également leur participation sans relâche, méthodique 
et cruciale dans la traditionnelle campagne de vente de cartes 
et produits UNICEF, de septembre à décembre. UNICEF Hasselt, 
par exemple, s’est imposé sur le terrain de la vente des cartes 
de vœux : des bénévoles ont en effet assuré une permanence 
pendant trois mois dans un magasin UNICEF, ce qui a permis 
de réaffi rmer la présence de l’UNICEF dans la région.

A côtés des bénévoles regroupés au sein de nos comités locaux, 
soulignons aussi le précieux soutien que nous ont apporté tout 
au long de l’année nos bénévoles spécialisés qui, par leurs 
compétences, nous ont aidés dans de nombreuses activités.                   
Que ce soit des tâches administratives, de la vente, des traductions, 
des animations en classe, de la documentation, etc. C’est aussi 
grâce à leur aide directe en nature que nous pouvons réduire nos 
coûts de fonctionnement et soutenir encore plus la cause qui est 
la nôtre ! 

Il est impossible, de montrer ici à quel point le rôle des béné-
voles est important au sein de l’UNICEF. Mais dans un souci de 
n’oublier personne, UNICEF Belgique tient à remercier ici tous les 
bénévoles pour leur soutien. 

Nos ambassadeurs bénévoles et amis de l’UNICEF
En 2008, le soutien 
des ambassadeurs 
bénévoles et amis de 
l’UNICEF fut surtout 
visible dans le cadre 
de la campagne « Une 
bonne nutrition, la clé 
d’un bon départ dans la 
vie ». Helmut Lotti était 
le parrain de la campa-
gne. Il s’est rendu au 
Burundi et a assisté à la 
conférence de presse de 
lancement de la campa-
gne, le 19 septembre. Il 
était également présent 
le même jour avec Sal-
vatore Adamo aux pieds de l’Atomium où il participait au concert 
« Stars of Europe ». Enfi n, il a lancé la campagne des cartes de 
vœux à l’INNO. D’autres actions ont aussi bénéfi cié du soutien de 
nos ambassadeurs. En voici quelques exemples : Alain Hubert et 
Dixie Dansercoer étaient présents lors de notre action presse sur 
le Myanmar et furent les  fi gures de proue de la tombola « Des 
écoles pour l’Afrique »; Axelle Red – le visage de notre campagne 
« Un bon départ dans la vie » clôturée mi-2008 - a assisté à un 
événement local de l’UNICEF à Hasselt ; Frank De Winne s’est rendu 
au Mali pour préparer notre campagne WaSH. Nous remercions 
de tout cœur Salvatore Adamo, Axelle Red, Helmut Lotti, Alain 
Hubert, Dixie Dansercoer et Frank De Winne pour leur aide. Grâce 
à eux, le message de l’UNICEF a atteint les médias et par consé-
quent un large public.

En 2008, Khadja Nin a décidé de mettre un terme à son mandat 
d’ambassadrice bénévole d’UNICEF Belgique. Nous tenons ici 
encore à la remercier pour son engagement au cours des dix 
dernières années. 

Outre ses ambassadeurs bénévoles, UNICEF Belgique a égale-
ment la chance de pouvoir compter sur les Amis de l’UNICEF. 
En 2008, il s’agissait de Marka, Grietje Vanderheijden et 
Kobe Van Herwegen. C’est avec enthousiasme qu’ils ont participé 
à la Journée du Changement, le 20 novembre. Merci beaucoup 
pour leur soutien.  © UNICEF Belgique
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Festival International 
du Film de Gand

Fidèle à la tradition, le 
35e Festival Internatio-
nal du Film de Gand 
soutenait la campagne 
intégrée d’UNICEF 
Belgique à savoir  
« Sauvons 4 millions 
de bébés ! »

C’était également 
la seconde fois 
qu’UNICEF Belgique 
organisait la rencon-
tre annuelle de ses 
Marraines et Parrains 
dans la prestigieuse 
enceinte du Festival. 
Grâce à l’engagement 
des Marraines et 
Parrains qui soutien-
nent l’organisation sur 
une base mensuelle, 
l’UNICEF peut claire-
ment faire la différence 
dans les 156 pays où il travaille. 

Le fi lm ”Song of Sparrows” de Majid Majidi projeté à cette occasion 
a donné l’occasion aux spectateurs de se familiariser avec la vie 
quotidienne en Iran.

Dictée 
du Balfroid 

Au-delà de l’événement purement médiatique, la collaboration 
entre UNICEF Belgique et la ”Dictée du Balfroid”, le célèbre 
concours de dictée créé par Liliane Balfroid, permet aussi 
d’établir des contacts de qualité avec le réseau d’enseignement 
francophone. UNICEF Belgique, pour sa part, donne la possibilité 
aux enfants de s’ouvrir aux principes de la citoyenneté mondiale 
et de la responsabilisation sociale. En 2008, UNICEF Belgique 
a demandé aux enfants de réfl échir à la problématique de la 
malnutrition dans le monde. 

Lors de la fi nale au Heysel, à Bruxelles, (transmise intégralement 
sur la RTBF), tous les élèves ont eu l’occasion de participer au 
« parcours UNICEF » imaginé en collaboration avec le Délégué 
général aux droits de l’enfant de la Communauté française.

« Events for UNICEF » est un groupe              

exclusif d’événements belges de grande 

envergure destinés à un public très large 

qui ont décidé de soutenir UNICEF Belgique 

de manière structurelle. En 2008, deux 

événements fi guraient dans cette catégorie : 

le Festival International du Film de Gand 

et la Dictée du Balfroid.
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Autres événements 
au profi t de l’UNICEF 

Tournoi de tennis à Aartselaar 
30 ans et plus de 600.000 euros pour des projets de l’UNICEF

La ”Ladies and Gentlemen’s cup ”, le tournoi 
de tennis d’Aartselaar pavoisé aux couleurs 
de l’UNICEF, n’en est pas à son coup d’essai. 
L’événement fêtait en effet son 30e anniver-
saire en 2008.

Cette édition anniversaire entièrement 
consacrée à un projet de l’UNICEF pour la 
survie des enfants au Burundi a été rehaussée  
de la présence de l’ambassadeur bénévole 
d’UNICEF Belgique, Helmut Lotti. Le chanteur 
avait tenu à être présent lors de l’ouverture 
du tournoi pour remercier la centaine de béné-
voles qui s’investissent corps et âme depuis 
des décennies dans cet événement. 

Le tournoi fut cette année encore une réussite 
puisque MM. Frank Janssens, Président du 
club SV Aartselaar, et René Van Den Bosch, 
Président d’UNICEF Aartselaar, ont remis un 
chèque de 38.000 euros à M. Michel Lorge, 
Directeur général adjoint d’UNICEF Belgique 

en présence de Mme Pascasie Minani qui représentait l’ambas-
sade   du Burundi. Les bénéfi ces du tournoi, cumulés sur une 
période de  30 ans, se montent aujourd’hui à 601.300 euros.

Nordic Rally 
Geert Blomme et Niek Claeys, deux membres 
de la JCI (Junior Chamber International), 
une association de jeunes gens dynamiques 
et entreprenants, sont partis en 4 X 4 pour 
le cap Nord (Norvège). Le but de cette 
randonnée septentrionale : soutenir la 
campagne « Sauvons 4 millions de bébés » 
d’UNICEF Belgique.

Lors de ce rallye sponsorisé, le duo a fait 
usage de ses contacts au sein du réseau de 
la JCI pour organiser des événements avec 
diverses sections locales scandinaves afi n 
de fi nancer 300 kits de naissance destinés 
à prévenir la mortalité infantile en Sierra 
Leone. 

Après une expédition de près de 10.000 
km, le duo a organisé un événement 
auquel tous les donateurs étaient 
conviés. La recette totale de cette action 
a rapporté 21.621,97 euros à l’UNICEF.
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L’UNICEF schtroumpfe
tous les enfants 
à l’école

En 2008, les Schtroumpfs ont eu 50 ans. Pour fêter l’événement, les 
petits hommes bleus ont décidé de soutenir l’une des activités clé 
de l’UNICEF : l’éducation.
 
Comme indiqué dans les Objectifs du Millénaire, l’UNICEF veut 
que tous les enfants aient accès à l’éducation primaire d’ici 2015 
et qu’ils puissent s’épanouir dans un environnement sûr. 
Pour ce faire, chaque aide est la bienvenue et certainement celle 
des Schtroumpfs. Les lutins bleus sont en effet des messagers 
idéaux auprès des enfants et du grand public.
 
L’UNICEF a bénéfi cié d’un soutien et d’une attention très importants 
durant le 50e anniversaire des petits hommes bleus. 15 pays 
d’Europe et 20 villes européennes, parmi lesquelles Bruxelles, 
Gand et Liège,  ont carrément été ”envahies” par des milliers 
de petits Schtroumpfs blancs. Tout le monde pouvait peindre ou 
décorer son Schtroumpf. Même des célébrités issues de différents 
pays se sont prêtées au jeu sur des Schtroumpf de plus grande 
taille.  Leurs réalisations les “Celebrity Smurfs” - furent vendues 
aux enchères et la recette entièrement reversée à l’UNICEF afi n de 
soutenir des programmes d’éducation.  

Cette action a permis  à 44.116 fi lles et garçons défavorisés d’aller 
à l’école et de disposer de fournitures scolaires.  

« Check Out For Children » est un partenariat entre l’UNICEF et les 
Starwood Hotels & Resorts, dont fait partie la chaîne des hôtels 
Sheraton.

Cette collaboration repose sur un principe simple mais très effi cace : 
on demande à chaque client de ces hôtels si on peut leur facturer un 
dollar US (ou l’équivalent local) de plus sur leur facture au profi t de 
l’UNICEF au moment où ils quittent l’hôtel.
 
Depuis sa création « Check Out For Children » a permis de rassembler 
plus de 16 millions de dollars US au niveau mondial. Ces fonds ont 
été affectés à des programmes de vaccination de l’UNICEF et permis 
à 880.000 enfants d’être vaccinés contre la polio, la rougeole, la 
tuberculose, le tétanos, la diphtérie et la coqueluche.

Des entreprises qui 
créent l’événement 

Certaines entreprises organisent des événements au niveau            
national ou international afi n d’informer le grand public du travail 
de l’UNICEF et de collecter des fonds pour soutenir des programmes 
de l’organisation. Ce faisant, elles contribuent à bâtir un monde 
où les enfants se sentent mieux ; Pour 2008, nous citerons : IMPS, 
Starwood Hotels & Resorts (« Family Day »), Apco Worldwide                  
(« Children in need quizz »), Toyota  Motor Europe (« Charity 
Bike Ride »).
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UNICEF Belgique

Fondation d’utilité publique

Route de Lennik, 451 Bte 4

1070 Bruxelles

www.unicef.be

www.unicefkids.be

www.unicefshop.be

Tél : 02/230.59.70

Fax : 02.230.34.62

E-mail : info@unicef.be

CCP : 000-0000055-55

L’UNICEF est depuis 60 ans la première organisation 
consacrée aux enfants. Il travaille dans 156 pays et territoires 
pour aider les enfants à survivre et à s’épanouir, de la petite 
enfance jusqu’à la fi n de l’adolescence. 

Premier fournisseur mondial de vaccins pour pays pauvres, 
l’UNICEF travaille pour la santé et la nutrition des enfants, 
une éducation de base de qualité pour tous les garçons    
et toutes les fi lles, et la protection des enfants contre la 
violence, l’exploitation et le SIDA. 

L’UNICEF est entièrement fi nancé par des contributions 
volontaires de particuliers, d’entreprises, de fondations et 
de gouvernements. E
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